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VENDREDI LE 27 NOVEMBRE 1936.

 

LITURGIE DE LA SEMAINE
L’AVENT

Avec l’Avent commence l’année ecclésiastique.
Le premier jour de l’Avent est toujours le diman-

che le plus rapproché de la fête de saint André.

Pendant tout le temps de l’Avent, il faut désirer

Jésus-Christ comme les captifs désirent leur libéra-
teur : ¢'est ce que 'Eglise fait admirablement dans les
prières des quatre semaines de l’Avent.

29 nov. — ler dimanche de l’Avent. Evangile : — Il

y aura des signes dansle soleil. S. Luc, 21.

Saint Saturnin, martyr, 3e siècle.
30 nov. — Saint André, apôtre, 2e classe.

“Le Seigneur aima André en odeur de suavité”.

ler déc. — Saint Eloi, évêque, 7e siècle.

“Jai aimé la justice et. hai l’iniquité.”

2 dés. — Sainte Bibiane, vierge et martyre, 4e siè-

cle.

3 déc. — Saint François-Xavier, S. J., apôtre des
Indes et du Japon, 16e siècle, d.m.

“Heureux l’homme qui supporte l’épreuve avec

constance. Heureux le serviteur que son maître trou-

NOMINATIONS ET
CHANGEMENTS AU
CANADIEN NATIONAL

M. W. A. Kingsland, vice-prési-

dent et directeur de la région cen-

trale du Canadien National, annon-

ce la nomination d’un nouveau sur-

itendant général à North Bay, deux

nouveaux surintendans à Cochra-

ne et à Lévis et d'assistants surin-

tendants à Québec et à Parent. À

partir du 1 décembre M. J. P. John-

son, surintendant de la division de

Calgary est nommé surintendant

général de l’Ontario Nord en rem-
placement de M. W. T. Moody qui

devient surintendant général en Co

lombie Britannique.

M. W. J. Atkinson, surintendant

de la division de Cochrane en rem-

placement de M. R. Wright, en

congé.

M. O. Massé, inspecteur du trans

port à Toronto, est nommé surin-

tendant de la division de Lévis.

M. J. H. Pakanham, assistant sur

intendant de la division de Cochra-

ne, est nommé assistant surinten-

dant de la division Laurentienne à

la place de M. J. A. Trudel qui a

obtenu un congé pour maladie.

M. J. L Alain, ordonnancier en

chef à Cochrane remplace M. Pa- ve veillant.”

4 dés. — Sainte Barbe, vierge et martyre, 4e siè-
cle. Saint-Pierre-Chrysologue, évêque de Ravenne. ler

VENDREDI DU MOIS.
5 déc. — Saint Sabas, abbé en Palestine, 6e siècle.
La liturgie m’apparaît comme la marche des

priants dans la route de Sion, à la suite du pontife

suprême, le Verbe Incarné et Rédempteur. Est-ce au-

tre chose que la religion intégrale et consciente?
Trop longtemps, on a travaillé à distraire les &-

mes de ce mouvement de l’humanité priante, pour la

mener par de petites traverses individuelles, par d’il-

lusoires chemins courts. Comme si de vivre la liturgie

n’était point l’unique manière d’entrer dans le grand

mystère du salut universel. “Card. J.-M. R. Villeneu-

ve.”

MANGEZ DU POISSON
POUR VOTRE SANTE

Swift a écrit ceci: “le poisson de-

vrait nager trois fois... tout d’a-

bord, il devrait nager dans le mer

(est-ce que je vous importune?)

puis il devrait nager dans le beur-

re, et enfin M’sieu, il devrait na-

ger dans un bon vin de Bordeaux.”

Dispensez-vous du vin de Bordeaux

car cela ne serait pas compatible

 

préférez, enlevez la tête et la queue.

Le flétan et le saumon devraient

être coupés en tranches d’un pou-

ce d'épaisseur et retournés souvent

pendant leur cuisson a ugril.

Pour nettoyer le poisson: essuyez-

le avec un linge humide trempé dans

de l'eau salée et séchez-le dans une

serviette. Assaisonnement: les pois-

sons huileux n’ont besoin que de

sel et de poivre, ‘ mais le poisson
dont la chair est sèche doit être ar-

rosé d'huile avant d’être grillé. Ser-

avec nos efforts pour aider les mé- vez-vous d’un gril métallique dou-
nagères canadiennes à obtenir le ble bien graissé avec de la couenne
plus possible par dollar dépensé en! de porc salé. Mettez le côté le plus
nourriture. Cependant, notre but &! gros du poisson dans le centre du

été de vous tenir au courant des 8- gril et tournez-le souvent. Si votre
liments de saison... aliments qui, poisson est ouvert, faites d’abord

en ce qui concerne la santé, VOUS saisir le côté de la chair puis re-
assureront le plus pour chaque dol-| tournez-le.

lar. Le feu doit être chaud et vif. Le
Aupoint de vue économique com- temps de la cuisson varie suivant

me au point de vue santé, il est à la grosseur du poisson. Lorsqu’il est
souhaiter que le poisson ait une prêt à servir, détachez le poisson
place importante sur nos menus. ‘du gril, de chaque côté. Ouvrez le

On ne peut trop dire que, pour les gril et faites glisser le poisson sur

travailleurs de toutes classes, ceux un plat avec le côté de la chair sur
qui font du travail de tête aussi le dessus. Recouvrez de beurre, sa-
bien que ceux qui font un travail lez, et poivrez. Garnissez de sauce
manuel, le poisson est une source [crème et d’une bordure de boulet-

 

économique qui fournit l'énergie |tes de pommes de terre. Le pois-

nécessaire pour l’accomplissement |son pout être servi avec des sauces
du travail; et aussi qu’il fournit, variées, mais nous reparlerons de
aux enfants et aux jeunes gens, les

éléments essentiels dont ils ent be-

soin pour se développer et être sains

et robustes.

Le poisson, cemme vous le savez,

est un des aliments qui ont une

haute teneur en protéines. Il permet
de varier le menu quotidien d’une

façon agréable, et devrait figurer

au moins deux fois par semaine

sur votre menu. Il existe une gran-

de variété de poissons parmi les-

quels vous pouvez choisir: frais ou
frigorifié, en filets, sans arêtes,
sec, en conserves, mariné, traité ou

fumé. Le poisson se digère très fa-
eilement, ce qui, de nos jours, est

très important vu le grand nombre
de gens qui mènent une vie séden-

taire.

cela dans un autre article.

Commencez dès aujourd’hui à ser-

vir du poisson dans un de vos me-

nus de la semaine. Voici une belle

recette pour des tranches de Flé-

tan à l’Espagnole... très à la pa-

ge, n’est-ce pas? Je suis certain

que beaucoup de mères espagnoles

voudraient bien retrouver les jours

de paix d'avant la révolution afin

de pouvoir préparer ce plat pour

leur famille.

Choisissez une tranche de deux
pouces d'épaisseur, et pesant de

deux à quatre livres, selon l’impor-

tance de votre famille. Saupoudrez

de sel sur les deux côtés, et laissez

reposer pendant une demi-heure,

puis égouttez et enveloppez de pa-

pier absorbant et tapotez pour fai-

re sécher. Mettez, dans une lèche-
frite assez grande, un quart de tas-

se de gras de bacon, le jus d’un

gros citron (les Espagnols y ajou-

En général, les gros poissons

sont meilleurs bouillis ou cuits A la

vapeur; les poissons de grosseur

moyenne devraient être cuits au

four ou bien ouverts et grillés, et

les petits poissons devraient être
frits. Le poisson blanc, la truite, le

maquereau et les petites morues

devraient être ouverts le long du

fos et grillés en entier. Si vous ze |

cool, mais cela se passait dans le

bon vieux temps et je sais d'avance

que les mères canadiennes le pré-

féreront sans). Faites chauffer tout

cala, puis posez-y la tranche de

 tent une tasse de Sherry sans al-.

kenham à Parent.

M. Johnson le nouveau surinten-

dant général d’Ontario Nord a eu

une longue carrière dans les che-

mins de fer. Il est aussi un des

chefs du mouvement scout au Ca-

nada étant vice-président de l’as-

sociation des scouts de l’Alberta.

LES ARBRES
DE NOEL

Le service industriel du Cana-

dien National rapporte que le com

merce des arbres de Noel entre le

Canada et les Etats-Unis aug-

mente. L’an dernier près de 4,000,-

000 d'arbres des provinces de Qué-

bee, Nouvelle-Ecosse et Nouveau-

Brunswick ont décoré des foyers

américains. Les arbres les plus en

demande sont ceux de 6 a 10 pieds

et l’on en transporte 1,500 à 2,000

par wagon.

AMELIORATION
DES AFFAIRES

Détroit — M. C. G. Bowker, vi-

ce-président et gérant général des

lignes du Grand Trone, aux Etats-

Unis, annonce que les recettes du

chemin de fer accusent une amélio-

ration continue depuis le ler jan-

vier 1936. Cette amélioration se

fait aussi sentir dans le nombre

d’automobiles transportées par les

chemins de fer. Tout le commerce en

général accuse une amélioration.

SERVICE D'HIVER
A LA BAIE D’HUDSON

Les hommes d’affaires appelés à

Churchill, Manitoba, le point le

plus au nord du Canada désservi

par chemin de fer, apprendront a-

vec plaisir- que le Canadien Natio-

nal fera circuler un train mixte qui

quittera Le Pas, à 10h. du matin,

le Jour de Noel à destination de

Churchill ou il arrivera le diman-

che après-midi. D'après le nouvel

horaire du Canadien National un

train quittera Le Pas tous les ven-

dredis pour Gillman situé a 326

milles au nord, et toutes les trois

semaines à destination de Chur-

chill.

 

 

 

 

 

 

poisson, couvrez bien et faites mi-

joter à peine de vingt à trente mi-

nutes ou jusqu'à cuisson complète.

Quand vous pouvez piquer une four-

chette entre la chair et l’arête, le

poisson est cuit. Saupoudrez de pa-

prika et servez avec une garniture

de navets en paillettes.

PLAT RAPIDE POUR

{ LE SOUPER

1 boîte de saumon d’une livre

1% tasse de biscuits au soda, é-

crasés

1 tasse de lait

4 cuillerée à thé de sel

1-6 cuillerée à thé de poivre

1 cuillerée à soupe de beurre.

Faites chauffer le lait, ajoutez

les biscuits, le sel, le poivre, puis

mettez-y le saumon détaillé tout

en le remuant. On peut améliorer

ce plat en y ajoutant un oeuf bien

battu. Servez sur des rôties, avec

une tranche de citron ou bien sau- poudrez de persil haché finement.

 

CHEZ LES
CHEVALIERS
DE COLUMB

Dimanche dernier, avait lieu aux

salles des Chevaliers de Colomb,

une Initiation aux trois degrés de

l’Ordre. 34 candidats ont subi avec

succès l’épreuve des trois degrés.

Aux premier et deuxième degrés, le

grand Chevalier du Conseil de Mont-

magny présidait. Il était assisté de

MM. Léo Bérubé, avocat, Michaud

Kirella, du Conseil de la Rivière

du Loup, et de M. Rochefort, du

Conseil Laval de Québec, et des of-

ficiers du Conseil de Montmagny.

Le 3ème degré fut conféré et

présidé par M. Fabio Monette, avo-

cat à St-Jean d’Iberville, député du

district No 7. M. Monette fut assis-

té dans l’exercice de ses fonctions,

des membres du Conseil Laval, de

Québec notamment MM. Plamondon

et Wilman.

Le député de district No 5, M. J.

H. Levasseur, de Québec, assistait

aux trois degrés. On remarquait

entre autres membres présents à

l’Initiation: MM. Théophile Fortin,

Lucien Drouin, W.-Fred Daly, Du-

quette, S.-A. Bigaouette, tous des

Conseils de Québec, MM. Lucien

Beaulieu, Roger Castonguay, J.-E.

Dubé, J.-A. Fréve, Roland Leves-

que, du Conseil de la Riviere du

Loup.

Les membres suivants furent i-

nitiés, De Montmagny: MM. Mauri-

ce Blanchet, J.-Fidèle Gagné, Fer-

nand Bélanger, Roméo Couillard,

Rosaire Chabot, Marius Blanchet,

Caius Simonneau, René Fortier, J.-

Bte Charbonneau, Réal Doyer, Mau-

rice Létourneau, Armand Côté, Gé-

rard Gagné, Paul Simard, Gérard

Corriveau, Jean-Louis Gagnon, Y-

von Gagnon, Léo Paquet, Jos.-S.

Armand Poulin, Georges Gaumond,

Aimé Caron, Albert Mathurin; de

Cap St-Ignace: Armand Bélanger;

de St-Gervais: Joseph Lacasse; de

St-Charles: Henri Rouleau; d’Ar-

magh: Alfred Bolduc, Philippe La-

casse; de Québec: Adelard Dion,

Roland Scott, J.-A. Dionne, Wil-

  

 

 

liam Beshro; de Thetford-Mines:

Michel Saine; de Ste-Anne: Adrien

Ouellet; de St-Pacôme: Fernand-E.

Lebel.

SOUPER CANADIEN

Le 8 décembre, jour de 'Immacu-

lée Conception, à 8 heures, P.M,

dans la grande salle des Chevaliers

de Colomb, aura lieu le fameux sou-

per canadien que l’Intendant du

Conseil, M. Jean-Louis Taschereau

veut bien nous offrir encore cette

année.

Tous les membres du Conseil de

Montmagny et leur compagne sont

gracieusement invités à assister à

ce souper traditionnel. Aucune con-

tribution n’est requise de qui que

ce soit pour prendre part à ce sou-

per.
Nous prions tous ceux qui dési-

rent assister à ce banquet canadien,

d'apporter avec eux leurs cuillère,

couteau et fourchette.

CARLO-BINGO

Chaque année, à la veille de Noel,

le Conseil de Montmagny organise

une fête pour les enfants de l’Hos-

pice. Cette année encore, ces pau-

vres petits orphelins goûteront les

joies d’une gentille fête organisée

en leur honneur, -à laquelle fête

seront distribués de nombreux jouets

friandises, etc. À cette occasion, le

Conseil de Montmagny fait appel

à la générosité de toute la popula-

tion de la ville et de ses environs:

au début de décembre, un grand

Carlo-Bingo, dont la date sera an-

noncée plus tard, sera lancé dans

le but précisément, de procurer des

jouets à ces petits orphelins.

Que tous suivent nos journaux

locaux afin de savoir la date de ce
fameux Carlo-Bingo.

Le Secrétaire Archiviste.

SAINTE-EUPHEMIE
DECES .

Nous avons le regret d’annoncer

la mort de Mme Pierre Therrien,

survenue le 30 octobre dernier. Ses

funérailles eurent lieu le 2 novem-

bre, à 9 hres. La défunte laisse pour

la pleurer, outre son époux, cinq

fils: MM. Mathias, Herménégilde,

Arthur, Roland et Darie Therrien;

trois filles: Mmes Narcisse Mateau

Elzéar Bouffard et Théodore Chas-

sé.

 

 

SAINT-AUBERT

FEU MME HOMER GAGNON

Le 16 novembre, est décédée, a-

près une bien longue maladie, Mme

Homer Gagnon, née Léontine Beau

lieu, à l’âge de 76 ans.

Le service fut chanté le 19 nov.

à 9 heures, par M. le Curé Ché-

nard, assisté de MM. les abbés Le-

vesque, curé de St-Damase, et Va-

chon, vicaire de St-Aubert, com-

me diacre et sous-diacre.

La croix était portée par M.

Onésime Dubé et le corbillard con-

duit par M. Jos. A. Bélanger. La

dépouille mortelle était portée par

les neveux de la défunte.

Outre son époux, Mme Gagnon

laisse pour la pleurer, deux filles

adoptives, frères et belles-soeurs, à

qui nous offrons nos plus sincères

sympathies.

FEU MLLE LUCIENNE JEAN

Le 17 novembre, est décédée Mile

Luceinne Jean, fille de M. et Mme

Pierre Jean, à l’âge de 23 ans.

Les funérailles ont eu lieu ven-

dredi le 20, au milieu d’une foule

très considérable de parents et d’a-

mis.

La croix était portée par M. Ma-

thieu Duval. et le corbillard con-

duit par M. Gérard Caron.

Les porteurs du corps étaient:

MM. François et Armand Desro-

siers, J. Avoine, R. Avoine.

La levée du corps fut afite par

 

M. le Curé Chénard et le service

fut chanté par M. l’abbé Vachon,

vicaire.

Mlle Jean laisse dans un deuil

profond, son père et sa mère, M. et

Mme Pierre Jean, quinze frères et

soeurs, plusieurs beaux-frères et

belles-soeurs, neveux et nièces.

Aux nombreux témoignages de

sympathies déposées sur la tombe

de cette jeune et si regrettée dé-

funte, nous mêlons nos sincères

condoléances.

NOTES SOCIALES

M. et Mlle Beaulieu de Rivière

du Loup étaient chez M. Homer

Gagnon, la semaine dernière.

—M. et Mme A. Francoeur é-

taient en visite chez M. Alfred

Blais.

—Mlle Elise Desrosiers nous à

quittés pour un séjour de quelques

mois aux Etats-Unis.

—M. Arthur Duval, de Montréal,

était chez son père, M. Jos. Duval,

dimanche dernier.

—Mlle Desrosiers, de St-Pierre

passe quelque temps chez son oncle

M. Philippe Desrosiers.

—Mme M. Lavallée, Miles Arse-

nault, Mile C. Caron, M. et Mme

P. Desrosiers, M. A. Morneau, R.

Picard, J. Morneau étaient a Ste-

Anne de la Pocatière, à l’occasion

de la séance donnée en l’honneur de

M. le Directeur du Collège.

SAINT-EUGENE

MALADES

Nous souhaitons un prompt ré-

tablissement à MM. Cyprien Mor-

neau, Charles Dubé et Louis Bé-

langer, qui sont retenus à la mai-

son ‘par la maladie.

VA-ET-VIENT

MM. Alp. Poitras et Lorenzo

Fournier, se sont rendus aux E-

tats-Unis, dernièrement ,visiter des

parents.

—Mme Wilbrod Bélanger, de Qué

bec, en promenade dans les famil-

les Odilon Vachon et Cyrille Ga-

gné, le 22 novembre.

—Mlle Rollande Lemieux, après

quelque temps passé à L’Islet, est

de retour dans sa famille.

—Le 6 décembre, à l’occasion de

la fête de l’'Immaculée Conception

s’ouvrira dans notre paroisse, un

Triduum, pour les Demoiselles En

fants de Marie.

A cette occasion, plusieurs jeu-

nes filles se rangeront sous la ban

nière de la Très  Sainte-Vierge.

Prière de donner son nom aux

membres du Conseil.

L'Hiver avec son triste cortè-

ge nous semble être arrivé pour de

bon. Préparons-nous avec soin et

prudence, car il va être rude ce

bonhomme hiver. selon les vieux

dictons.

AVENT

Voici le saint temps de l’Avent.

Entrons bien dans lJesprit de la

sainte Eglise; esprit de pénitence,

de prière, de soupirs vers Jésus,

afin qu’Il naisse dans nos âmes par

son amour et ses vertus.

ANNONCEZ DANS
“LE PEUPLE” 

 

 

 

LA GRANDE SENSATION...
cet Automne, dans le commerce de Montmagny,
c’est l'Abandon des Affaires de la Maison

GEO. E. FOURNIER
Ce magasin a donné satisfaction à sa nombreuse

clientèle pendant 30 ans.

Il est reconnu comme vendant
des marchandises supérieures
et de première qualité.

Les prix de cette vente sont tellement bas qu’ils en
sont surprenants.

Aux acheteurs d’en profiter.

GEO. E. FOURNIER,
Rue de la Gare, MONTMAGNY.   
LE DEUXIEME CONGRES DE LA

LANGUE FRANÇAISE AU
GANADA

Personne n’ignore qu’aura lieu à Québec, dansle

cours du mois de juin 1937, un deuxième grand Congrès

de la Langue française, pour commémorer le 25 ième

anniversaire du premier, qui eut lieu en 1912 dang la

vieille cité de Champlain, berceau de la race française

en Amérique.

Tout comme celui de 1912, le Congrès de 1937 sera
une espèce de convention nationale, de tous les groupe-

ments de la race française sur ce:continent, que des dé-

légués de la Franceet de l’Académie Francaise, gardien-

ne de la langue viendront réhausser de leur présence.

Seulementil devrait être encore plus grandiose, le pro-

grès ayant rendu les moyens d'organisations et de com-

munications plus faciles. Les promoteurs de 1912 n’a

vajent pas à leur disposition la radio, leg grandes rou-
tes, une presse aussi répandue, ils firent néanmoinsuv

 

succès.

Il nous incombe de faire plus encore.

Ce deuxième Congrès débutera, dimanche soir te 20
juin, pour se clore, le 24, jour de la Fête Nationale des

Canadiens-Français. En guise de parenthèse, nous pou-
vons rappeler qu’en 1912, le 24juin n’était pas encore

reconnu comme fête légale, dans notre province. Il ne

serait peut-être pas téméraire d’affirmer, que les idées

patriotiques semées au premier Congrès ont largement

contribué à créer le mouvement d’opihion qui a obtenu

de notre Législature cette reconnaissancé.

Mais pourquoi ce deuxième Congrès se demande-
ront quelques uns? La réponse quoique demandant quel-

ques développements est bien facile :
La population, de langue française en Amérique

est environnée de toutes parts d’une population de bien

au-delà de cent millions d’Anglo-Saxons, qui ne parlent
pas notre langue, n’ont pag la même religion, les mé-

mes moeurs, les mêmes lois civiles, les mêmestraditions.

Cette masse, par sa langue, ses moeurs, ses idées, est

de plus en plus en mesure d’exercer une influence gran-
dissante sur notre race, le progrès ayant rendu et de-

vant rendre encore de plus en plus fréquents les con-

tacts.

L’esprit d’imitation nous incitant a incorporer gra-

duellement dans nos moeurs, dans nos coutumes les ma-

niéres d’agir et de vivre des Anglais et des Américains,

il y a danger qu’à la fin nous ne soyons plus reconnais-

sables comme groupe ethnique français distinet.

Dans une telle ambiance, ce n’est pas un luxe que
d’appeler tous les groupements de notre race et de no-

tre langue à un Congrès, pour faire d’abord un examen

de conscience nationale,
Dans cet examen, nous scruterons si en tant que

race et individuellement, nous n'avons pas commis des
(suite à la dernière page)
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LES CHEMINS DE FER
£1 LE CANADA

Parlant devant la chambre de commer-

ce de Vancouver à l’occasion du 50ième
anniversaire de la fondation de cette vil-
le, M. N. B. Walton, surintendant géné-
ral du service du transport du Canadien’
National, a déclaré:
“Lors de la célébration du 100ième an-

niversaire de cette ville quelqu’un se lè-
vera sûrement alors et remerciera les che-

mins de fer pour la part qu’il a prise

dans le développement de Vancouver ct

du Canada en général.”
Plus loin M. Walter déclare que du-

rant la dépression les propriétés et le

matériel du chemin de fer avaient été te-

nus en bon état. Il est plus prêt que ja-

mais à servir les intérêts du peuple ca-
nadien.
Au cours de la saison qui vient de se

terminer le Canadien National a trans-

porté pus de 1800 wagons de grain en un

jour.

HEURE CATHOLIQUE

La causerie à l’Heure catholique du

29 novembre, organisée par le Comité

des Oeuvres catholiques de Montréal,

sous le distingué patronage de S. Exc.

Mgr Gauthier, archevêque-coadjuteur, se-

ra donnée par M. Adrien Berthiaume, P.

S.S., professeur de philosophie au Sémi-

naire de Montréal. Il exposera les direc:

tives pontificales sur un sujet de grande

actualité: La liberté humaine. Il répon-

dra en particulier à cette question : la li-

berté de tout dire et de tout écrire est-

elle un droit?
Cette causerie irradiée par le poste C

KAC, commence à 5h. précises. À 5h20,

récital d’orgue par M. Eugène Lapierre,

organiste de Saint-Stanislas-Kostka.

REQUETF AU MINISTRE
DE LA JUSTICE

Associations religieuses et patrioti-

ques, groupements professionnels et so-

ciauæ, corps publics (conseils mumet-

paux, commissions scolaires, etc), vous

êtes invités à adresser au ministère de la

Justice, à Ottawa, M. Ernest Lapointe,

la requête suivante qui s’inspire des pa

roles prononcées, le 25 octobre, par S.

Em. le Cardinal Villeneuve.

Nous adhérons aux déclarations faites

contre le communisme aux manifesta-

tions de Montréal et de Québec, le 25 oc-

tobre dernier, et nous demandons au gou-

vernement fédéral d'empêcher ses mc

nées subversives, considérées comme il-

légales par un jugement de la plus hau-

te cour de Ontario.

UNE DECLARATION DE
L'ARCHEVEQUE DE WESTMINSTER
Le 2 novembre dernier, l’archevêque de

Westminster, S. Exc. Mgr Hinsley, suc-

cesseur des cardinaux Newman, Man-

ning et Bourne faisait la déclaration sui-

vante à un groupe d’ouvriers catholiques

“Vous dites parfois que l’Eglise catholi-

que a condamné le parti communiste sans

condamner le parti fasciste. Je tiens à

prescrire que Je devoir des catholiques

est de se tenir scrupuleusement à l’écart

de l’un comme de l’autre”.

LA VAGUE COMMUNISTE
EN FRANCE
Opinion du comte d’Ormesson

La Croix de Paris du 8 octobre repro-

duit ces lignes d’un article de M. le com-

te d’Ormesson paru dans le Figaro quel-

ques jours plus tot: 2.

“Jl faut dire, répéter, crier cette veri

 

 

té qui explique tout : Les gens ne sont de,

renus pro-hitlériens en Europe que dans

la mesure où la France est devenue pro-

pommuniste. Ce sont les élections du 3

mur. C'est la poussée communiste en

France, c’est la mainmise des communis-

tes sur la vie politique francaise qui ont

fait le succès de Hitler. Ce sont elles qui

ont chassé un Titulesco des affaires de

Roumanie — pour la plus grande exul-
tation de la presse hitlérienne — parce
que les Roumains haissent la vague com-
muniste charriée par la France. Ce sont
elles qui ont fait l’accord austro-alle-
mand, parce que l'Autriche hait la vague
communiste charriée par la France. Ce
sont elles qui ont éloigné de nous la Bel-
gique — y compris ses ministres socia-
listes — parce que les Belges haissent la
vague communiste charriée par la Fran-

jce. Ce sont elles qui servent la propagan-
de de Herr von Ribbentrop en Angleter-
re, parce que les Anglais haissent la va-
gue communiste charriée par la France.
Ce sont elles qui ont provoqué le rappro-
chement de l’Italie et de l’Allemagne, par
ce que l’Italie hait ia vague communiste
charriée par la France. Jamais l’Allema-
gne hitlérienne n'a remporté une victoire
internationale comme celle que nous lui
avons nous-même offerte le 3 mai sur plat
rouge. Sa le communisme n’existait pas
en France, Hitler l'aurait inventé...

| ~- — on—

LES AGISSEMENTS DE TIM BUCK
Condamné en 1931 «a cing ans de dé

tention, comme membre d’une association

; dont le but est le renversement par la
‘force de l’autorité établie, Tim Buck, le
chef du parti communiste au Canada, fut
«relâché sous condition avant d’avoir pur-
gé entièrement sa sentence. À peine libé-
ré, il reprenait ses activités subversives
Lg p— nn mênhd'un bout à l’autre du pays. Empêché par
la loi de sortir du Canada tant que ses
cing années de condamnation ne seraient
pas écoulées, il obtint cependant, en juin
dernier, l’autorisation d'aller voir sa mè-
re malade en Angleterre et aussi, vient-
il de déclarer, de participer au rassem-
;hlement pour la paix à Bruxelles. Beau
délégué, en vérité, à un congrès de paix
que ce fauteur de désordres! Mais il fit
plus. 11 se rendit en Espagne, oùil n’était
pas autorisé à aller, et adressa de Madrid
à ses amis canadiens des messages révo-
lutionnaires. Enfin, le 10 novembre der-

 

main, jour de l’armistice, tenait à Toron
to une grande assemblée où il lancait un
appel passionné en faveur du gouverne-

ment communiste de l’Espagne, Tim que bout d’un drapeau à droite, celui de
, l’Union soviétique, à gauche, celui de la
république espagnole. Au centre, entre
les deux drapeaux, se dressait une ban-

nière qui portait en gros caractères cette
inscription: Long live the Communist
Party!

Or, le jugement qui condamna Tim

Buck, — jugement confirme en 1932 par

la Cour suprême de l'Ontario, le plus

haut tribunal de cette province, — décla-
rait le parti communiste illégal. Nous

tice sur ces faits. Tous les hommes d’or-

dre attendent de sa droiture l’interven-

tion qui s’impose. Il ne saurait ignorer

le danger que court un pays qui laisse

violer impunément ses lois, surtout en

une matière aussi grave.
“T’Ordre Nouveau”, 20 nov. 1936.

mt:dt,Ss on. tr———

 

CES TERRES ABANDONNEES .. .
Quiconque voyage dans les vicilles pa-

roisses du Québec observe un peu partout

:des bâtiments de ferme dont les ouver-

tures sont recouvertes de planches soli-

dement clouées. C’est l’indice évident d’u-

ne terre abandonnée, selon la  plupari

| des voyageurs. Et comme il se trouve

nombre de ces terres de part et d’autre

dans toute la province, ces voyageurs ont

l'impression qu'il se trouve dans la pro-

vince de Québec une quantité suffisante

de terres abandonnées pour régler le pro-

blème de l’établissement de tous nos fils

de cultivateurs et de toutes les familles

d'anciens agriculteurs chômant dans les

villes.
—"Pourquoi expatrier nos gens dans

les forêts lointaines de l’Abitibi, quand

nous avons tant de terres abandonnées

dans nos paroisses?” se demandent-ils.

Il faut dire que d’après toute apparen-

ce, une telle question cst

Mais bien souvent les apparences sont

trompeuses... et en voici justement qui

trompent la plupart des voyageurs-ob-

servateurs qui n’ont pas le temps de fai-

re un eenquête bien approfondie.

Ces bâtiments de ferme délaissés peu-
vent signifier des situations bien varia-
bles.

D’abord il se peut fort bien que telle
terre qui paraît abandonnée soit tout de

même cultivée par “Poléon”, propriétaire
de deux autres terres “abandonnées”, ter
res achetées en vue d’y établir ses qua-
tre garcons qui grandissent, qui se ma-
rieront probablement d’ici cinq ans.

Aussi cette terre peut fort bien avoir
(suite à la page 3)

 

 

nier il rentrait au Canada et le lende-!

Buck parla sur une estrade ornée à cha-|

attirons l’attention du ministre de la Jus- |

justifiable. |

£
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SERVICE
D'HYGIENE

Service d'Hygiène de l'Association
Médicale Canadienne et de Com-
pagnies d’Assurance-Vie du Ca-
nada.

 

 

LE REGIME ALIMENTAIRE
DE L'ADULTE
Tout le monde sait, de nos jours,

que le régime alimentaire de l’en-
fant doit comprendre certaines es-
pèces alimentaires dont il a besoin
pour se développer et croître nor-
malement; on attache beaucoup

moins d'importance à l'alimentation
des adultes.

Les habitudes acquises occupent
une large part dans notre façon de

vivre c’est pourquoi le régime ali-

mentaire de l’enfant a une réper-
cussion bien au-delà de ce stage de

la vie et les bonnes habitudes qu’on

ui aura fait acquérir, il les gardera
dans sa vie d’adulte; en etie., 1en-

fant qui aura reçu

tion appropriée apprendra à faiie de

lui-même un choix rationel des a-

liments qu’il doit manger et ses

bonnes habitudes d’enfant contri-

bueront à lui garder une bonne
santé à l’âge plus avancé.

Les mauvais effets d’une alimen-

tant de répercussion chez l’adulte

que chez l’enfant en cro.ssance mais

il n’est pas moins vrai pour cela

qu’un régime alimentaire bien or-

donné est nécessaire à la vigueur

physique de tous les âges.

Le régime quotidien devrait in-

clure au moins une chopine de lait

par personne,

breuvage ou sous toute autre for-

;me. Une façon bien simple d’aug-

menter cette quantité est de boire

un verre de lait à l’un des repas.

On sait que le lait est l’aliment le

plus complet et le plus parfait et

qu’il convient à tous.

La viande, le poisson et les oeufs

contiennent une grande quantité

d’albumine que l'adulte requiert

pour la réparation de ses tissus u-

 
ganisme a besoin d’albumine. Il est

sage de diminuer giaduellement la

quantité d’albumine qui provient

d’aliments plus coûteux et qui, ab-

sorbée trop abondamment par l'or-
w——— ee =rra

tation mal ordonnée n’ont pas au-,

soit sous forme de!
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une alimenta- '

sés mais plus l’on vieillit moins l’or- :

ganisme doit en être éliminée.

Si l’activité physique diminue a-

vec l’âge, comme cela se voit géné-

ralement, il est évident que l’orga-

nisme réclame une quantité moins

g:ande d’espèces alimentaires pro-

duisant de l’énergie. Des céréales,

du pain complet, une petite quanti-

té de beurre, de crême ou autres

aliments gras, du sucre naturel

sous forme de miel, de melasse ou

de siiop d’érable, suffiront pour

droduire l’énergie nécessaire à l’or-

ganisme de même qu’à lui fournir

la quantité suffisante de sels mi-

néraux et de vitamines.

En plus des pommes de terre, l’a-

limentation quotidienne doit inelu-

re un légume vert à feuilles tel que

le chou et la laitue. L’on ajoutera

des fruits frais ou secs ou des to-

mates fraîches ou en boîtes.

Une alimentation variée compre-

nant aussi des légumes et des fruits

puis une chopine de lait est suffi-

sante à l'adulte normal. La quan-

tité requise d’aliments dépend de

l’activité physique de chacun. Après
l’âge de quarante ans, le régime
doit être ordonné de telle sorte que
le poids de l’individu soit toujours

un peu en bas de la moyenne. Man-

ger trop peu ou ne pas manger les

aliments qui conviennent est sure-

ment nuisible à la santé et peut con-
tribuer à faire de nos des débiles.

Pour questions au sujet de l’hy-

giène, écrire à l’Association Médi-

cale du Canada, 184 rue Collège,

Toronto, Ont. Une réponse person-

nelle sera envoyée parécrit.

CAP SAINT-IGNACE

DECES

Le 15 novembre, à l’âge de 65 ans,

est décédée Madame Vitaline Gama-

che, épouse de M. Joseph Fitzback.

Nos sympathies.

—Mme Joseph Caron ainsi que

M. Ovila Caron sont à Montréal

pour quelques mois .

—Mme Camille Couillard est al-

lée à Sillery visiter sa fillette Vé-

ronique, pensionnaire chez les SS.

Jésus-Marie,

—Mlle Gratia Froulx

Montmagny récemment .

—MIlle Dolorés Pica:d passe quel-

que temps a Québec, chez sa tante

Mme Matte.

était a

  

  

  

  

  

 

   
  

ment appliquer le traite-
,ment sur les parties
infectées, Deläle succès
de l'Onguent du Dr. Chase
dans le prompt goulagement
de la demangeaison et des
sensations de piqûres, ainsi
que la soulagement de la

peau. L'Onguent n'est pas une
simplecreme, mais un traite-
ment médecinal éprouvé 4  

  

  

 

Thomas TREMBLAY Philippe ROUSSEAU -

13. A. L. I.. Tt. B. S. L. L. B; ’

Tel. 99 Tel. 8 cL

  

Téléphone

64. rue du Dépôt

CARTES PROFESSIONNELLES. |

— ET D'AFFAIRES —

      
 

 

     

TREMBLAY & ROUSSEAU
Avocats

»

14 Telephone 7

ROUSSEAU, HEBERT & TREMBLAY
NOTAIRES

 

Commissaires de la Cour Supérieure
Placements d'argent sur hypothèques ou débentures

ASSURANCES: Feu, Vie, Maladie, Accidents, Responsabilité

Montmagny.
Bureau au Cap Saint-Ignace à l’Hotel Théberge, tous les

dimanches, après la grand’messe. :

 

 

  

  
 

 

 

Agent d’Assurances sur la Vie,
Feu, Maladies et Accidents.

Achats et ventes de Débentures

64 rue du Dépôt, - Montmagny

--

Larue & Trudel
Comptables agréés

Chartered Accountants

LIQUIDATEURS DE FAILLITES

J-A. LaRUE. C.A. M CA.
A.-E. BEAUVAIS, C.A. J.…p. GAUTHIER, ;

M. BOULANGER, C.A.| R. CHAGNON, Ce
LIONEL ROUSSIN, CA. L-P. BELAIR, - ;È

QUEBEC — ST-JEAN, P. Q. — MON “ ob

——q

Tél. Bureau: 73 Rés.: 23 -

Tél. Bureau: 14 ‘Rés: 15
JOS.-C. HEBERT

NOTAIRE

L. D. E. ROUSSEAU|
L. L. B.

NOTAIRE -

Responsabilité Patronale

PRETS D'ARGENT

64 rue du Dépôt, - Montmagny

 

 

 

 

 
  
 

Thomas Tremblay PHILIPPE ROUSSEAU

 

B. A, LLL.
AVOCAT B. S. L. L. B.

) él. 99 - MONTMAGNY Avocat

BUREAU: | Tél. 8 ‘

fue Editionwr Peuple” il 68, rue du Dépôt, i.

Montmagny. 

 

 

LORENZO ITU
Comptable-Vérificateur |
Liquidateur de Faillite |

Syndic Autorisé |

Bureau: 81 r. St-Pierre

QUEBEC
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“ LE PEUPLE ”

est imprimé aux, ateliers de
La Société d’Imprimerie Ste
Marie et est publié par la |
Compagnie dy “Peuple”, e |
Montmagny, le venuredi uc
chaque semaine. |

ABONNEMENTS:

Canada, District, 1 an $1.00
Can, Hors Dist. 1 an 1.50
États-Unis, 1 an 2.00
Strictement payable d’avance.

La date qui se trouve a ia
suite de l’adresse des abonnez
est la date d’expiration de l'a-
bonnement et sert de reçu.
Ainsi Janvier 37 signifie que

l'abonnement a été payé jus-
qu’en janvier 1937 et qu’on est

en règle. Si, un mois ‘après
l’envoi de l’abonnement, la da-
te n’est pas changée, nos a-
bonaés nous rendraient servi-
ce en nous signalant cet oubli.

Pribre de faire remise par
bon de poste ou d’express, à
Pordre de “La Cie du Peuple”,
Montmagny, P. Q.

Prière de toujours donner
l’ancienne adresse quand on
demande à changer l’adresse

- du journal. ino
a
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Dr LE GEO. PERRIN
24 RUE DU PONT

QUEBEC

Pratique limitée à l'efface-

ment complet, rapide, indolo-

re, non chirurgicale, ni élec-

Ç trique des

HEMORROIDES
et VARICES avec ou sans ul-

cère, à quelque degré que ce

soit.

Court traitement de bureau,

absolument inoffensif à tout

Âge, d’un caractère éminem-

ment sérieux.

Détails sur demande      
 

  

NOUVEk HORAIRE EN VIGUEUK

DEPUIS LE 27 SEPT. 1936.

MONTMAGNY, P. Qué.

Convois allant à l’Ouest

No. 3 Océan Limité tous
les jours .. ve ee

No. 1 Express maritime,
tous les jou:s .. .. ..

No. 31, local tous «es Sours

dimanche excepté .. ..

1.55 a.m.

11.00 a.m.

5.30 p.m.

Aliant a I'Est

No 32 Local tous Tes jours
dimanche excepté .. .

No. 2 Express maritime,
tous les jours .. .. ..

No. 4 Océan Limité, tous
les jours . eee

10.05 a.m.

6.40 p.m.

1.56 a.m.

 

FORD
Choisisses l'Hotel le plus -
Moonomique, 350 chambres.

| arif:

i $1.50 & $2.50 :
Simple, pas de prix plus BIS
élevés. Stationnement E
tréa facile pour autos.

      
À

 

— om

   

    

ineH

Et aussi autres Hotels àMRCIGET

TORONTO-MONTREAL

ge

HOTELS
M4| Moderneà l’épreuve du feu.

HN Location très favorable

$1.50 a $2.50
Simple, pas de prix plus

êlevés
BA Radio dans toutes les chambres

Rochester, Buffalo et Erle

  

  
  

 

  

     

  

 

  

 

 
 

 
Consultations pratiques en “ délai, d'après les méthodes les -

matières Commerciales et plus modernes. FRA

* Financières. i Extraction des dents sans’

425, Ave. Viger, MONTREAL.

 

 

 Rodolphe Bédard
Bureau établi en 1908

Expert - Comptable licencié il
et agréé

(Chartered accountant)

re
DR. J. R. BARIL-- -
Chirurgien-Dentiste =
 

Teut genre de travaux garanti’ -

et accompli dans le plus court: 
dou-" leur.

Heures de bureau: Tous les
 jours, de la semaine, de 9 htès|
 

   

 

 

 

 

à 5 hres. 9

ru ‘49, rue Saint-Jean-Baptist& ‘4
i él. / 4 MONTMAGNY. STETA

Tél. Nat. 46,i

ROGER ROY, B. 0. =
Spécialiste pour les yeux

26, rue St-Jean-Baptiste

Heure de Bureau: —

   
 

 

 

Dr Clément ROULEAU--
Optométriste. Médecin-Vétérinaire. "7

 

  

  

Pratique générale de méde i a 3
et de chirurgie vétérinaire.

9 AM, a 6PM rinairs

et le soir: —

 

3, rue Taché, MONTMAGN
Tél. No. 45°  
 

 

 

 

  Courtier en Obligations

 

 

  
de 7 PM. a 8 P.M. TT

— — : Tél. Bureau: 14et’ 73k 1

WILFRID A. RINGUET JOS. A. TREMB-: ’

| Comptable-Vérificateur B. A, [LL 3
- NOTAIRE. .-. - 64, rue du Dépôt, Montmégay“
 

 

  
 

 

 

 

         

Spécialité: Prêts aux Fabri- A

ques et Communautés | —_—
Religieuses —

Rue de la Gare, ; 1 TE
Montmagny. Tél. 202 Rayons X..

DENTISTE ;-..
Tel: 194 Dr J. M. Bernatchez.

B.C.D. =
RENE PARE Extraction des dents sans dod"

B. A, L. L. L. leurs — Dentiers “Alcolite™
AVOCAT garantis incassables. — Tral-~

] tement des gingivites, mal#-
34 rue de la Gare, Montmagny dies des gencives. “ °-** "--

TE FRE
 

 

 



LESPOIR DES
JEUNES

Depuis sept ans déja, notre pays

est aux prises avec une crise mo-

rale et économique sans précédent.

La lutte est acharnée au point de

surtaxer les intelligences et d’effri-

ter les courages. Aussi se confine-t-

elle de plus en plus au domaine des

idées.
A notre époque il est bien diffi

cile aux Canadiens de ne pas res-

sentir les effets de cette lutte dans

les autres pays. Les moyens mo-,

dernes de communication et de dif-

fusion des nouvelles nous font res-

sentir les moindres réactions idéo-

logiques provenant des diverses

parties du monde. Nous devons donc

suivre de plus en plus ce qui se

passe ailleurs, accepter ce qui est

constructif et éviter ce qui est à

l'encontre des principes reconnus

d’ordre et de paix.

Il est facile de conclure, d’après

les dépêches nombreuses qui nous

viennent des vieilles nations de

l’Europe, que les chefs d'Etat s’oc-

cupent surtout des jeunes, en vue

de préparer l'avenir. De la forma-

tion de la jeunesse actuelle, dépend

le caractère qu’afficherait la na-

tion future.

Certains moins-jeunes de chez

nous qui sont sur la brêche depuis

plusieurs années, pourraient porter

une attention similaire aux jeunes.

ime résultat de leur contact a-

la jeunesse, ils feraient peut-

2 revivre leur enthousiasmedis-

‘y, et désespéreraient moins de

venir éconemique et national des

ines Canadiens. Aussi leur fe-

raient-ils plus confiance et pour-

raient-ils les diriger.

Les jeunes travaillent intellectuel

lement, s’ils n’ont pas travaillé phy

siquement depuis la crise. La for-

mation de nombreux groupements

de jeunes, l’intérêt toujours crois-

sant des jeunes à toutes les phases

de notre activité nationale et enfin

le plan de réhabilitation des jeunes

ouvriers chômeurs que vient d’éla- !

borer la J.0.C. en sont des preuves

tangibles.

 
Les jeunes de la J. O. C. donnent

un exemple qui pourrait fort bien

être suivi par les moins-jeunes.

Voilà un plan basé sur des princi-

pes d'ordre et de justice sociale,

extrêmement bien agencé pour for-

mer les jeunes à la lutte des idées

; qui les attend. Ce plan appliqué de

par toute la province permettrait

l’enrégimentation des intelligences

et des bras à l’oeuvre vitale de no-

tre reconstruction économique et

sociale. Certaines parties de ce plan

pourraient fort bien servir à la co-

lonisation prise dans son sens géné-

ral.
Nous avons de plus en plus con-

fiance que nos jeunes nous permet-

tront d'être optimistes. Comptons

sur nos jeunes!... faisons leur con  fiance!... ils sont notre espoir!...

LE MAL DE DOS LA
TIENT AU LIT

Vite soulagée par
Kruschen

C’est sur le conseil de sa mère

que cette femme prit les Sels Krus-

chen pour son mal de dos; avant

d’avoir épuisé la première bouteil-

le, elle se sentait beaucoup mieux.

Voici la lettre qu’elle écrit:

“Vers la même date, l’an dernier,

je ressentis de vives douleurs dans

le dos et je dus m’aliter pendant

trois semaines. Je ne pouvais méme

pas me soulever dans le lit. J’es-
sayai plusieurs médicaments bien

connus, mais sans résultat. J'’écri-

vis alors à maman pour lui dire

mon embarras. Elle me répondis

aussitôt d’essayer sans faute les

Sels Kruschen. Je m’en procurai

tout de suite une bouteille et je

puis certifier qu’avant la cinquiè-

me dose je pus m'asseoir. Je conti-

nuai le traitement et, moins de deux

semaines après, j'étais de nouveau

sur pied. Aujourd’hui, je garde tou-

jours du Kruschen à la maison.”

(Mme) AG.

Quand les reins fonctionnent mal,

certains résidus acides, n’étant pas

éliminés, vicient le sang et provo-

quent de doulourenx malaises: mal

de dos, rhumatisme et fatigue ex-

cessive. Les Sels Kruschen sont un

excellent diurétique ou apéritif des

reins, car ils les aident à chasser

les impuretés acides.

Gratis— Gravure valant *2
Avec l'achat d’une bouteille de Sels
Kruschen chez votre pharmacien,
vous obtiendrez gratis un beau por-
trait du roi Edouard VIII—un orne-
ment pour tout foyer canadien. Le
nombre en est !imité. Hâtez-vous.

 

SAINT-PIERRE

Vendredi, le 20 novembre, à 10.15

heures, ont eu lieu les funérailles

de M. Théodule Picard, époux de

Dame Thérèse Gauthier, décédé le

18 novembre à l'âge de 33 ans. Le

défunt qui habitait Montréal  de-

puis quelques années, était le fils

de M. Joseph Picard, de Québec et

de feu Madame Picard (née Héloise

Simard). Il a été inhumé dans le

caveau que sa famille possède dans

le cimetière paroissial.

 

—Mme Vve Fortunat Fournier,

de Trois-Rivières, est l’hôte de sa

cousine, Mlle A. Lecomte.

—M. et Mme Albert Gendron, de

Montmagny, sont venus chez M.

Edmond Guest, ces jours derniers.

Dans le cours de la semaine der-

nière, est décédée, à St-François de

Montmagny, Mme Louis Gagné (née

Aurore Gaudreau). La défunte a-

vait quitté la paroisse, il y a un

mois à peine.

ANNONCEZ

DANS

“LE PEUPLE”

 

   

   
    

  

 

CIE MEDICALE MORO
1566, St-Denis, Montréal

SOYEZFORT
$1 VOUS SOUFFREZ DE:

FAIBLESSÉ COURSATURES

NERVOSITE FATIGUE HARTUELLE

EPUISEMENT MANQUE D'APPETIT

PRENEZ LES
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Monuments funéraires
 

pierre de granit,
marbre naturel,

 10 avril — 3 mois 
——

J. S. ARSENAULT
L’ISLET STATION

 

en pierre artificielle,

Entoarages de lots de cimetière.

Prix défiant toute compétition.

Je me charge de l'installation.

 

Une visite à nos ateliers est sollicitée ou écrivez

pour prix et renseignements.

TY
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NOUVEAUX
RENSEIGNEMENTS

SUR L'ENSILAGE

(Notes des fermes expérimentales)

Un nouveau bulletin sur “L’ensi-

lage des fourrages” préparé par le

Service de la grande culture des

fermes expérimentales fédérales

contient des renseignements très u-

tiles sur la façon d’ensiler quelque

quatorze plantes différentes. Ce bul-

letin devrait donc être bien accueil-

li dans tous les districts, non seule-

ment dans ceux qui sont spéciale-

ment adaptés à la culture du blé

d'Inde et ou cette plante est culti-

vée sur une grande échelle, mais

encore dans beaucoup d’autres, Il

y avait au Canada en 1931 quelque

45,827 silos, dont 35,716 étient en

Ontario.

 

Le mais ou bié d'Inde, une récoi-

te qui s’ensile très facilement, vient

très bien dans presque toutes les

parties de l’Ontario. L’ensilage est

une ressource précieuse pour beau-

coup d’éleveurs. Il aide aussi a fai-

re vivre bien des troupeaux en été

quand les pâturages sont dégarnis.

Le blé d’Inde se récolte même dans

des conditions de température très

défavorables. On peut le conserver

commodément dans un espace rela-

tivement petit, et c’est une assuran-

ce contre le manque de nourriture.

Il y a beaucoup de parties du

Canada ou le blé d’Inde ne vient pas

bien, mais ce n’est pas une raison

pour que les cultivateurs restent

sans ensilage. Les expériences con-

duites à la ferme expérimentale

centrale d’Ottawa ont montré que

Pon peut ensiler certaines récoltes

qui peuvent s’adapter à presque tous

les districts, à condition que l’on

prenne certaines précautions. Si

ces récoltes peuvent être produites

économiquement dans ces districts,

on peut, si on le désire, les mettre

en silo. :

La luzerne coupée en pleine flo-

raison et fanée pendant cinq heures

produit un excellent ensilage, mais

dont on peut encore améliorer la

qualité en le mélangeant avec d’au-

tres récoltes ou substances riches

en hydrates de carbone. Le mil

(fléole des prés), le mais,le sucre

brut et la melasse ajoutés à la lu-

zerne ont donné de bons résultats.

Le trèfle rouge, le trèfle d’alsike,

ou un mélange de mil et de trèfle

s’ensilent parfaitement. Le méliliot

a également très bien réussi, à con-

dition d’être coupé lorsqu’il est à

moitié en fleurs, et ensilé immédia-

tement. Les topinambours, le sar-

rasin, l’orge, les choux frisés, le

millet, le soja, les tournesols, les

mélanges d’avoine et de pois, ou de

sojas et de mais, ont tous fait un

bon ensilage. Cette liste fournit un

choix varié de récoltes, dont l’une

ou l’autre peut être cultivée dans

une partie ou une autre du Canada,

ce qui permet 2 tous les cultivateurs

d’avoir de l’ensilage, même s’il est

impossible de produire du blé d’In-

de.

On trouvera beaucoup d’autres ren

seignements dans le bulletin en

question, que l’on peut obtenir en

s’adressant au Bureau de publicité

et d’extension du Ministère fédéral

de l’agriculture, à Ottawa.

P.O. Ripley,

Ferme expérimentale centrale,

Ottawa.

 

SAINT-MARCEL

M. et Mme C.-Edouard Cassette.

(fromagier), nous quittaient, ven-

dredi dernier pour l'hiver. Ils visi-

teront des parents a Carleton et

St-Adelphe, Co Champlain. M. et

Mme Cassette nous reviendront le

printemps prochain, pour la 6ème

saison.

—Mme Jos. Richard, de Matane,

est venue voir son père, M. Téles-

phore Pelletier, gravement malade.

Mercredi, le 18 novembre, M. et

Mme Alfred Mercier, de Saint-Cy-

rille, M. François Normand et M.

Henri Lord, également de Saint-

Cyrille, étaient en promenade chez

Mme Vve Joseph Mercier. _

—Mme Vve Jos. Morin, avec son

fils Antoine, est de retour de Saint-

Paul du Buton, ou elle a assisté

aux funérailles de son frère, M.

Alfred Talbot, décédé le 18 du cou-

rant.

Nos sympathies à Mme Morin.

—Mlle Augustine Mercier, de St-

Charles de Caplan, est en visite

 

 

‘contre Cors et Verrues
Détachez la peau sèche. Ap-

pre
se détachent complètement?

LINIMENT

MINAR
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chez son oncle, M. Omer Mercier.

  rp Rrever See

Bronchité:Chronique?
Avez-vous tout le corps secoué par la toux,
des graillonnements, l'expectoration? Prenez

-MAH et obtenez du soulagement. Arrête
la toux bronchique. Vous fait respirer libre-
ment, dormir paisiblement. Soulage rapidement
le sifflement, le halètement. Pas de fumée, de
rise, d'inhalation: de simples capsules propres, .
aciles à prendre. Soulagement—ou votre ar-
gent remis. 50c. et $1 chez tous les pharmaciens. >

(Capsules RAZ-MAH de Templeton a

QUEBEC A L’HONNEUR
A TORONTO

La province de Québec est enco-

re a 'honneur a P'exposition royale

de Toronto. Nos jeunes gens, en

‘particulier, ont participé à plusieurs

concours d’expertise. Dans la sec-

tion des exposants de pommes de

terre de la variété Montagnes Ver-

tes, ils ont décroché six premiers

prix et on remarque parmi les lau-

réats trois résidents du comté de

Portneuf: Paul Parent, de Pont-

Rouge, Lucien Paradis et Hervé

Drolet, de Saint-Raymond. Dans la

section des exposantes adultes, pour

le même produit, M. Jules Drolet,

de Saint-Raymond, a remporté le

championnat. Ce qui prouve, une

fois de plus, que l’agriculture, chez

nous, ne s’attarde pas dans les sen-

tiers de la routine et va constam-

ment de l'avant.

 

 

A la méme exposition, mais dans

un autre domaine, un jeune Cana-

dien-Français est sorti victorieux

d'une épreuve. qui méritait d’atti-

rer l’attention de tout le pays. Au

tournoi d’éloquence, Roger Ellyson,

de Saint-Célestin, prit la parole en

français et, malgré que peu de gens

fussent en état de le comprendre,
l’auditoire multiplia pour lui les o-
vations et le Très Honorable Ar-
thur Meighen, ancien premier mi-

leureusement félicité et avoir dé-
claré que le don de l’éloquence est

particulier aux Canadiens-Français.

Ici, il convient de rappeler que

M. Meighen, alors qu’il dirigeait son
parti à la Chambre des Comunes,

s’est donné la peine d’apprendre no-

tre langue et qu’il a envoyé son

fils terminer ses études dans la

province de Québec. Ce dernier, M.

Teddy Meighen, a fait son droit à

l’Université Laval et pratiqué la

profession d’avocat pendant quel-

ques années dans la vieille capitale,

pour aller s’étalbir ensuite à Mont-

réal.

Les autres juges, au concours

d’éloquence de Toronto, étaient le

professeur W.-M. Drummond et le

colonel Wilfrid Bovey, si sympathi-

que aux Canadiens-Français.

(suite de la page 2)

vance à lafaillite.

rait-elle abandonnée parce
pothéquée?

nistre du Canada et membre du Sé- |

nat, qui présidait le jury, proclama|

Ellyson lauréat, après l’avoir cha-

 
CES TERRES ABANDONNEES ...

été abandonnée pour cause.
quête si l’on découvre que cette cause est
un manque absolu de fertilité, ce serait
mal servir l’oeuvre de la colonisation que
d’y établir une autre famille vouée d'a-

Peut-être aussi telle ou telle terre se-

Dans tous les cas, lorsqu’il s'agit d’u-

CABANO
DECES”
“ Nous’sommes au regret d’annon-
cer le décès de M. Emile Legouffe,

hôtelier, % l’âge de 54 ans. Il est
décédé à l'Hôpital de l’Enfant-Jé-
sus à Québee,et fut inhumé en no-

tre paroisse le 23 du courant.

Une multitude d’offrandes de mes-

ses, bouquets- spirituels, témoigna-

ges de sympathies furent déposés

sur son cerceuil.

Un service solennel a été chanté

en notre paroisse, au milieu d’une

affluence considérable de parents

et d’amis.

Nous prions la famille éplorée

d’agréer nos sineères condoléances.

BUREAU DELAGRAVE

M. et Mme Louis Delagrave font

part à leurs parents et amis de la

naissance d’une fille, baptisée sous

les noms de Marie-Marcelle-Jeanne.

Parrain et marraine: M. Mauri-

ce Delagrave, frère de l’enfant, et

Mlle Jeanne Roy, cousine de l’en-

fant. )

  

—Mile Yvonne Breton est reve-

nue d’une promenade à Québec, en-

chantée de son* voyage.

—M. et Mme Barthelémy Clou-

tier, de Ste-Perpétue, étaient, la se-

maine dernière, en visite chez M.
Georges Blanchet.

—Mlle Eugénie Nadeau, de St-

Charles, était, ces jours derniers,

en visite chez MM. Jos. Samson et

Amédée Roy. .

—M. et Mme Albert Nicole, de

St-François, étaient, dimanche, chez

M. Ernest Samson.

—M. Louis Fiset, de Montréal,

était, ces jours derniers, en prome-

nade chez M. Philippe Fiset.
—M. Eugéne Breton, de Saint-

Valier, était, dimanche, en visite

chez des parents.

—M. Pierre Breton, de St-Valier,

est en visite chez M. Philippe Fi-
set.

LA NOUVELLE ZELANDE
ACHETE PLUS DU CANADA

Des chiffres publiés par le ser-

vice industriel du Canadien National
revèlent que durant les six premiers

mois de 1936, la Nouvelle Zélande

a augmenté ses importations du

Canada. Le pourcentage du chiffre
‘d’achat au cours de cette période
s’est élevé à 8.2 pour cent contre

7.4 pour cent durant la période de

1935 correspondante .Parmi les

principaux produits achetés par la

Nouvelle Zélande, on remarque des

Après en.

tre faite.

que trop hy-  

ame,

 

KAMOURASKA

M. et Mme Tancréde Germain et

leurs fils sont de retour d’une pro-
menade à Ste-Anne.

—M. et Mme Napoléon Lange-
lier sont allés à la Rivière du Loup,

par affaires.

—M. Emile Sirois

Anne, dernièrement.

—Mlle Marie Fontaine, de Qué-

bec, est actuellement en visite chez

des amies.

—Mlie Gaby Germain est allée

passer une semaine à Ste-Anne de

la Pocatière.

—Mlle Gaby Gingras, M. Gérard

et Mlle Marguerite Beaulieu, M. L.-

P. Germain ont visité, récemment,

les chutes de R. du Loup.

MARIAGE

Le 28 oct., M. Adélard Pelletier

épousait Mlle Marie-Anne Dionne,

de St-Denis. Leurs pères respectifs

leur servaient de témoins.

Nos félicitations.

NAISSANCES

Le 29 oct, Joseph René, fils de

M. et Mme J. B. Pelletier, (Rose
Pelletier). ‘Parrain et marraine: M.
et Mme René Morneau, oncle et
tante de l’enfant.

 

était à Ste-

4

—Le 2 nov. Joseph Remi, fils

de M. et Mme Auguste Dumais,

(Yvonne Pelletier). Parrain et mar

raine: M. et Mme Adélard Pelle-

tier, oncle et tante de l’enfant.

Nos félicitations.

ANNONCEZ DANS
“LE PEUPLE”

“FATIQUEE”
TOUT LE TEMPS
Elle se sent déprimée

J

oul Wh 48
—lasse— sans vie et [een "
sans énergie. Elle nef
pense au rein que lef
jour od une amie Iuijla
conseille les Pilules
Dodd et elle en prend BK
aussitôt. La sensation
de lassitude fait vite BR À

place à une énergie in- Jd 2
fatigable, à un sommeil réparateur. Mal de

tête, courbatures, fatigue et autres signes

d'affection rénale ne tardent pas à dis-
paraître. H2-F

Pilules Dodd pour le Rein

motocyclettes, des pièces d’automo-

biles, du papier à journal et du pa-

pier d'emballage, de la soie naturel-

le et de la soie artificielle, du fer,

du bois, des outils, des clous, du sa-

von et divers autres produits d’uti-

lité générale.
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ne terre abandonnée dont le nombre dans
chacune de nos paroisses agricoles est de
beaucoup moindre que le nombre de fils
le cultivateurs de cette paroisse devant
être établis, une enquête sérieuse doit ê-

Aussi, l’établissement de bonnes famil-
les sur ces terres doit-il être organisé con
curremment avec
fort plus grand nombre de familles sur
les terres nouvelles qui abondent dans la
province de Québec. ‘

établissement d’un

‘-

AR

LEVEZ -VOUS
FRAIS ET DISPOS!
Sortez du lit plein de vie. Dites
adieu à la fatigue matinale. Aidez-
vous À jouir d’une santé radieuse.

——

Bannissez la rançon de notre genre de vie
moderne. Evitez la fatigue, ig paresse, ia
mauvaise boucheet les maux de tête qui se
font sentir le matin. Levez-vous frais et
dispose, plein d'énergie. La choso est facile
vous croirez qu'il s'agit d'un miracle.
Suivez l'exemple de milliers de personnes
ui ont recouvré toute leur santé et leur
nergie, grâce aux Frult-a-tives. Ordon-
nance d'un célèbre médecin canadien, les
Fruit-a-tives contiennent des extraits de
fruit et d'herbes et elles ont pour fonction
d'activer cinq des organes vitaur du corps;
elles débarrassent lee voies éliminatoires
de déchets et de polsons, tendant à purifier
le sang de poisons et d'acides pernicieux.
Les eflets toniques uniquesdes Fruit-a-tives
produisent une énergie nouvelle et une
santé nouvelle. Alors, essayez les Fruit-n-
tives aujourd'hui. Le coût est faible,
moins d'un cent ia dons. -

Cru
A QUEBEC

(Programme sujet a changement)

Vendredi, samedi; 27-28 novembre:
Laurel et Hardy, Daphne Pollard
Betty Healy, dans:
“OUR RELATIONS”

aussi

Lyle Talbot, Mary Astor,
dans

“TRAPPED BY TELEVISION”

Dimanche, lundi, mardi, 29-30 nov

et ler déc.: . .

Walter Huston, Ruth Chatterton,

dans - +.

“DODSWORTH”

Mercredi, jeudi, 2-3 décembre:
Henry Deyglun, auteur de “Le

Roman d’une Orpheline”,

présente: ; “i

“COEUR DE MAMAN:

avec 10 LOT

Jeanne Demons, Fred Barry, Hen

ry Deyglun, Mimi Destée, Gaston

Dauriae, Albert Duquesné ‘et Mar-

 

  

 

 

= the Thierry. Tew
PRIX: Balcon ‘Orchestre

Matinées: . 80e ‘ 45c
Soirées: . .. 45e 70e

(Sou du pauvre inclus)

—0— :

Matinée: semaine .. ... 256

Matinée: dimanche ...,.. 2b-35c,
Fous les soirs: .. ... ... 30-40c.

; MONTMAGNY

 

Le foyer des beaux films français.

des

CHEVALIERS DE COLOMB

—0—

La semaine prochaine: -
Lundi et mardi, les 3 noyembre et

ler décembre:

à 8 heures p. m.:

“BACCARA” :

avec un épisode (2 rouleaux) de

la série:

“BURN EM UP BARNES”

—0—

Jeudi, vendredi et samedi, les....
3-4 et 5 décembre:

, “VIVE LA COMPAGNIE”

—0— Admission: .. .... .. ..
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COOPERATIVE FEDEREE, QUEBEC

 

La Coopérative Fédérée fournit les commentaires
suivants sur les marchés.

 

BEURRE

Une demande plutôt limitée, une

plus forte pression de vente de la

part de certains détenteurs ont été

de nature à rendre notre marché

tranquille et nous avons à rappor-

ter une légère baisse de prix.

A la de:nière heure, lundi après-|
midi. le 23 courant, le numéro un

pasteurisé au gros, était coté de

25e à 25%c la livre. |
FROMAGE

A cause de leur maturité plutôt

limitée. les fromages de fabrication

actuelle sont peu recherchés de la

rart du marché anglais et pour en

trouver preneur sur notre maché lo-

cal, il a fallu accepter une réduction
de prix.

OEUFS:

A Montréal, nos arrivages d'oeufs
frais ont été très retreints et in-

suffisants .pour répondre à la de-

mande immédiate. Par conséquent,

il y à eu rareté au cours des der-

niers jours et dans de telles condi-

tions ce marché a été très ferme et

les prix ont subi une avance de 2e

à 4c la douzaine suivant les diffé-
 

  

rentes catégories.

A Québec, la demande a été un

peu p'us tranquille, cependant avec

une offre limitée, les p:ix ont été

fac'lement maintenus.

 VOL.AILLES VIVANTES:

Les arrivages de volailles vivan-

tes ont diminué sensiblement et a-

vec une demande assez active, les

rrix actuels sont stables.

VOLAILLES ABATTUES:

Les arrivages de volailles abat-

tues ont été de beaucoup plus con-

sidérables que la semaine précéden-

te. La difficulté à les écouler, la-

quelle par le fait même a occasion-

né une offre dépassant la deman-

de et crainte d’une accumulation,
les détenteurs ont été obligés d’ac-

cepter une réduction de prix pour

certaines catégories de poulets sé-

lectionnés et rendre ce marché plu-

tôt fa!ble et incertain pour les au-

tres catégories.

VEAUX ABATTUS:

Mont:éal et Québec: La deman-

de s’est continuée bonne et les prix

ont été soutenus.

PORCS ABATTUS:

Montréal: Marché ferme et une

SOUS-VÊTEMENTS
CONFORTABLES AU
TRAVAIL OU AU JEU

@ Pour le travail comme pour le

fait veut dire

sport, un sous-vêtement bien

Confort. Dans les sous-vêtements ouatés

PENMANS, vous avez ce confort qu’apporte une confection

soignée, et la ouate protectrice, si douce contre la peau et si chaude.

Le nom Penmans vous garantit une longue durée satisfaisante.

Ne manquez pas de voir la marque Penmans: c’est votre

garantie de satisfaction. Les sous-vêtements ouatés Penmans
sont fabriqués ici dans la province de Québec. Trois genres:

Chemises, Caleçons, Combinaisons. Aussi dans la nouvelle

coupe populaire “Nucut”.

 

PFQ3936

SOUS-VÊTEMENTS OUATÉS
 

 e— I
REE.

 

hausse de Y%c la livre a été enré-

gistrée dans les prix de toutes les

différentes catégories.

Québec: Marché tranquille et prix

stationnaires.

Semaine finissant le 21 novembre

VOLAILLES ABATTUES

Poulets engraissés au lait

Spécial, 6 lbs et plus .. 27e

A—46 lbs et plus .. 2be

A—5 lbs à 8 lbs .. .. .. 22

B—6 lbs et plus .. 2lc

B—5 lbs à°6 lbs .. .. .. .. 20c
B—4 lbs à 5 lbs .. .. .. .. 19c

Poulets sélectionnés

Spécial, 6 lb set plus .. 26c

A—46 lbs et plus 23c

A—5 lbs à 6 lbs .. 22c

B—6 lbs et plus .. 19¢

B—5 lbs à 6 lbs .. .. 18e

B—4 lbs à 5 lbs .. .. . 17e

C— lbs et plus .. 17e

C—5 lbs à 6 lbs .. .. 16¢

C—4 lbs a blbs . .. 1bec

 
C—3 lbs 2a 4 lbs . 15c

De .. .. +. ++ ++ +. +. + Île

Poules sélectionnées

Spécial, 5 lbs et plus .. 20c

A—5 lbs et plus .. .. .. .. 18€

A—À4 lbs à 5 lbs .. .. .. ,. 16€

A—3 lbs à 4 lbs .. .. . 15¢

B— lbs et plus .. .. . 16e!

B—4 Ibs à 5 lbs .. .. . 15e

B—3 lbs à 4 lbs .. .. . 13e

C—É lbs et plus .. .. .. .. 18
C—4lbsablbs .. .. .. .. 12¢

C—31lbsadlbs.. .. .. .. 1lc

COQS .. .. .. .. oh. 1le

Oies abattues

A—.... 2. 24 44 +4 ++ . 166

B— .. ....... 13c

C— .. .. .. ile

ANIMAUX VIVANTS

Prix obtenus sur le marché de

Montréal lundi, le 23 novembre par

la Coopérative Canadienne du Bé-

tail de Québec, Ltée.

Pores vivants

Porc à bacon (sélect)

190 à 230 lbs .. 8.15 à 8.35

Prime de $1.00

Porc à bacon

180. à 230 lbs 8.15 à 8.85

Porc à boucherie

160 à 240 lbs 7.66 a 7.85

Porc léger
120 à 160 lbs 7,15 à 7.35

Porc lourd

240 à 270 lbs 7.65 à 7.85

Extra lourd

270 lbs ou plus .. 6.65 à 6.85

Truie .. .. .. .. .. 5.50 à 5.75

Vaches

Choix .. 3.00 à 3.25

Bonne 2.75 à 3.00

Moyenne .. .. . 2.25 à 2.50

Commune .. 175 a 2.00

Très commune .. .. 1.25 à 1,50

Veaux de lait

Choix 8.00 à 8.50

Bon .. AR 7.50 à 8.00

Moyen .. .. ... 7.00 à 7.60

Commun .. .. .. .. 6.00 à 6.50

Veaux de champ

Bon .. . .. .. 3504375

Commun .. .. .. .. 3.00 a 3.25

Agneaux du printemps

Choix .. «. .. .. 1.50 à 7.75

Non castrés .. .. .. 5.50 à 5.76

Commun .. .. .. .. 5.50 à 5.75

Moutons

Bon .. 3.50 à 4.00

Commun .. .. .. .. 2.00 à 2.25

Bouvillons

Choix 6.00 à 6.25

Bon .. 5.00 à 5.50

Moyen 4.25 à 4.75

Commun .. .. .. .. 3.00 à 3.25

Commun léger .. . 2.252 à 3.09

Taures

Choix .. .. 3.25 a 8.75

Bonne 3.00 a 3.25

Moyenne .. .. .. .. 2.75 à 3.25

Commune .. 2.00 à 2.50

Taureaux

Choix 2.75 à 3.00

Bon .. 2.50 à 2.75

Moyen 2.25 à 2.50

Commun .. .. .. .. 2.00 à 2,25

Poules vivantes

A—5 lbs et plus .. .. 17c

B—4lbsablbs.. ...... 16¢

C—3 lbs a 4 lbs .. 12c

cos .. .. .…. .. … 9c

Jeunes dindes vivantes

B— .. .. .. .. ... .  2le

Ce ve ve ve' . 18e

Poulets vivants (à rotir)

A—6 lbs et plus 17e

B—5 lbs à 6 lbs .. .. 15c

C—4 lbs a b lbs 18c

D—Sujets de pesanteur moin-

dre et de mauvaise qua-

lité .. 1te

Porcg abattus

Bon .. .. .. 10%c

Moyen .. 91e

Commun 84e

Lapins vivants
Doivent peser au moins 5 lbs chacun, la livre .. .. .. ..  &

Oies vivantes

A—.. ... 18e

B—-..... . ee ee ee .… 120

oP §{J

Canards vivants
A— 2 2. 5e 00 ++ 40 +. 0. 186

Com 22 44 00 0e ee ee a. 14

Oeufs
A (Gros) .. .. .… .. . 48

A (moyen) .. .. .. .. .. 43e

A Poulettes .. .. .. .. .. 86c

J1 

NERFS
TREMBLANTS
Quand vos nerfs sont aiguisés.. .

quand vous ne pouvez supporter le
bruit des enfants... quand tout ce que
vous faites est un fardeau . . . quand
vous êtes irritable et morose . . .
essayez le Composé Végétal de Lydia
E. Pinkham, 98 femmes sur 100 disent
en avoir bénéficié.

Il vous donnera le surplus d’é-
nergie dont vous avez besoin. La vie
vous semblera, de nouveau, digne
d'être vécue.
Ne retardez pas un seul jour—

recourez à ce remède qui vous sou-
lagera. Achetez-en une bouteille au-
jourd'hui, chez votre pharmacien.

LE COMPOSÉ VÉGÉTAL DE

Toten EBolus
C+. +4 40 40 40 4 ee 24c

Poulettes (petits) .. 23e

Veaux abattus (engraissés au lait)

 

 

Bon .. .. .. .. .. . 12¢

Moyen .. .. .. . 102

Commun .. .. +. .. .. .. 82

Pigeons vivants

Le couple .. .. . 20¢

Sur les prix ci-haut mentionnés,

nous retenons une commission de

5% aux coopératives affiliées et

8% aux expéditeurs individuels.

Oeufs

A—gros ..

A—moyens .. .. .. .. ..

A—Poulettes .. .. .. .. .

44c

41c

32¢

7c
23c

Agneaux du printemps (abattus)

Bons—30 lbs et plus 14e

Moyens—25 lbs à 30 lbs .. 12e

Communs—20 lbs à 25 lbs 10c

Poulets selectionnés

A—6 lbs et plus

A—61lbsablbs .. .. ..

B—6lbset plus .. .. .. ..

B—5 lbs à 6 lbs .. .. ..

B—4 lbs à 5 lbs .. .. .. ..

C—6 lbs et plus ..

C—5 lbs à 6 lbs

C—4 lbs à 5 lbs

No2........

21c

20c

19€

18:

17e

16e

.. .. 1be

... 28%C

Semaine finissant le 17 novembre

Montréal et Québec

BEURRE FRAIS
No 1 pasteurisé . .. 247c

No 1 non pasteurisé .. .. 243%c

FROMAGE

Blanc:

Nol............ 12%¢c

No 2 ............ 1ll%e

Coloré:

Nol.... ooo ooo. 12%c

No 2 . 114 ce

Très important: Aucune commis-

sion ou frais d’emmagasinage à dé-

duire de nos prix de remise de beur

re et de fromage.

COINCIDENCE
Il y a quinze jours, je prenais la

liberté de dire ici même, des choses

qui n'ont pas eu l’heur de plaire à

quelques intérêts. J’attirais l’atcen-

tion sur la relation qui existait de-

puis quelques mois entre nos p: ix

canadiens pour le porc et le prix

anglais pour le bacon. Serait-ce sim

plement par coincidence qu’à la

suite de cet article une tendance à

la hausse se soit tout de suite ma-

nifestée dans nos prix du porc a-

lors que l’on avait certaines rai-

sons de croire qu’une augmentation

n’était pas aussitôt à prévoir.

Ce qui est vrai, dans tous les cas,

c’est que notre marché d'exporta-

  

tre augmente de plus d’un demi sou

la livre, alors que les arrivages suf-

fisent amplement pour les besoins

locaux.

Aurais-je réellement eu raison de

dire que “notre marché était d’au

moins un demi sou, voire même uw

sou, en bas de ce qu'il devrait ê

tre”?

L'émoi qu’a causé cet article eu

certains milieux me porte à croire

que je n'avais pas entièrement tort.

D'ailleurs la hausse de la semaine

dernière et celle de cette semaine

ne confirment-elles pas dans cette

manière de voir?

Il intervient, qu’on ne  l’oublie

pas, dans l'établissement des prix.

bien d’autres arguments que ceux

que l'on veut bien nous laisser com

prendre et qui sont tout à fait é

trangers parfois à l'influence réel

le de l'offre et de la demande.

Alfred SAVOIE.

de Québec, Limitée

Contre
57 Maux delete
7 Névraldies

La Grippe
Douleurs
Achetez une boîte de
Capsules Antalgine.
Elles sonttrès faciles
à prendre, prévien-

 

   

enEE
pte nent les rhumes ot
re2 soulagent vite les

douleurs. 4

ANTALGIN
EN VENTE PARTOUT 25 

22c.

de la Coopérative Can. du Bétail,

 

M. N.-B. WALTON, CHEF
DU TRANSPORT

M. S.J. Hungerford, président du

Canadien National annonce la no-

mination de M. N.B. Walton, surin-

tendant général du transport, ré-

gion de l'Ouest au poste de chef du

transport, avec bureaux à Montréal.

M. Hungerford annonce aussi qu’à

l’avenir la gérance générale de la

Canadian National Steamships relè-

vera de M. R. C. Vaughan.

 

D'après la première évaluation, la

récolte de blé de 1936 pour le Ca-

nada sera de 232,973,000 boisseaux

(le chiffre de 1935 est de 277,339,000

boisseaux). La récolte de 1936 se

décomposait ainsi: 220,903,000 bois-

seaux de blé de printemps (264,-

738,000 en 1935), et 12,070,000 bois

seaux de blé d’automne (12,601,000

en 1935). La récolte de blé de prit

temps des Provinces se montait à

216,000,000 boisseaux (259,600,000

boisseaux en 1935). ‘

VOTRE ENFANT
EST-IL PROTEGE CONTRE
LA DIPHTERIE?

Si votre enfant n'a pas été im-

munisé contre is diphtérie, c’est le

temps plus que jamais de la faire

inoculer, si vous ne voulez pas vous

exposer à d’ameis regrets. En ef-

fet ,c’est en hiver surtout que la

diphtérie exerce ses ravages, ct

seul l'enfant qui a été inoculé ou

qui le sera sous peu, pourra résis-

ter à la maladie.

Un enfant qui est inoculé main-

tenant, sera à l’abri du danger dans

six à huit semaines; et l’on devrait

avoir recours à la toxoine pour tout

enfant au-dessous de six ans. Si

votre enfant n’est pas immunisé

contre la diphtérie, appelez le mé-

decin sans tarder et entendez-vous

avec lui à ce sujet.

Dans la ville de New-York, la

diphtéiie a été enrayée grâce à la

toxoine. Il y a à peine sept ans, les

décès par diphtérie, dans cette ville,

s’élevaient à 750 par année. Il n'y

en eut que 63 l’année dernière et

vraisemblablement que le nombre

sera encore moindre cette année.

Il y a plus de 1,500,000 enfants qui

ont été inoculés dans la ville; de

ce nombre, 1,250,000 ont été au

cours des sept dernières années.

N'oublions pas que ce résultat a

été obtenu grâce à la toxoine.

On s’explique difficilement qu’il

y ait des gens qui s'opposent à

l'imunisation. Parents qui avez de

jeunes enfants, ne prêtez pas l’o-

reille à leurs conseils. Suivez plu-

tôt les sages avis de votre médecin.

Celui-ci sait à quoi s’en tenir à ce

sujet et il a à coeur votie bonheur.

Tant que l’on pe:sistera à ne pas

faire immuniser les enfants & la-

ge de neuf mois, il y aura des cas

de diphtérie et des décès par diph-

térie. A New-York, les enfants qui

sont sous la direction d’un dispen-

saire consacré au bien-être de l’en-

fance, sont tous immunisés contre

la diphtérie. Ces enfants n’auront

pas cette maladie.

Faites immuniser

sans tarder!
John L. Rice, M.D.

 

 
votre enfant

LE CANADA ET LES
MARCHES HINDOUS

D’apiès le service industriel du

Canadien National le Canada a ven-

tion n’a pas haussé, et que le ner du aux Indes l’an dernier pour plus

de $4,000,000 de produits, soit une

augmentation de 0.08 pour cent sur

les chiffres de l‘année correspon-

dante. Parmi les produits achetés

du Canada, on remarque des auto-

miob:les, des camions, des pneus, des

‘jèces d’automobiles, des lingots

‘a.gent, de l’avoine, de la farine

d'avoine, ete. La population de l’Hin

doustan compte plus de 200,000 eu-

ropéens dont 100,000 anglo-hindous.

LES FOURRNRES DU BRESIL

Un communiqué reçu au service

industriel du Canadien Nat. man-

de que le Brésil augmente ses a-

chats de fourrures. L'an dernier le

chiffre d'achat s’est élevé à $946,-

200 contre $867,000 en 1934. Parmi

les principaux fournisseurs on re-

marque Anvers, Belgique qui vient

au premier ang, puis Londres et

Paris.
 

a
L'étendue affectée à la récolte de

graine de lin remonte graduelle-

‘ment au niveau d’autrefois; la pro-

duction de graine de lin au Cana-

da en 1936 est évaluée à 1,855,000

boisseaux, représentant une aug-

mentation de 383,400 boisseaux sur

la réclote de 1935.

La population animale des fer-

mes canadiennes au ler juin 1936,

était la suivante d’après l’évalua-

tion officielle préliminaire: chevaux

2.918,900, une diminution de 12;-

400 sur-1935; bovins, 8,819,100, une

diminution de 1,500 sur 1985; pores

4,159,700, une augmentation de

780,000 sur 1935; moutons, 3.870,-

000, une diminution de 198,00 sur

1985,
 

DE L'ETOFFE DE
CHEZ NOUS POUR
VOS PALETOTS ET
MANTEAUX

C'est la saison ou il nous faut

penser à nous vêtir pour nous pro-

téger conire les rigueurs de l'hiver.

Savez-vous que l'’étoffe du pays

convient part:culièrement bien pour

ia.re les lourds paletôts d'hiver,

ainsi que les manteaux pour fem-

mes et enfants?

Nous dépensons aujourd’hui des

sommes considérables pour importer

de pays étrangers des tissus qui

ne sont vraiment pas supérieurs

aux nôtres pources usages. On peut

affirmer, au contraire, que la lai-

ae courte et g.osse de nos moutons

répond beauccup mieux, lorsque tis-

sés, que les laines beaucoup plus fi-

1eS des pays ou nous nous approvi-

sionnons présentement.

 —_—

Il y a vez nous deux genres de

‘abrication de l’étoffe du pays. Cel-

«@ qui est faite dans des usines ou

.e travail est mécan:que,

jui est faite un peu par toute la

Jrovince sur le métier familial.

En portant l’étoffe du pays, nous

:ont.ibuons done, non seulement à

enrichir d’autant notre pays, parce

que ncus gardons ainsi des sommes

importantes qui passeraient à l’é-

tranger, mais nous assurons en mê-

|me temps du travail et un revenu

aux gens de chez nous.

Dans les villes, il est facile pour

tous nos taillcu:s, si nous l’exigeons

d’eux, de se procurer de l’étoffe du

pays de nos principales fabriques

canad:ennes-frança:ses. À la campa-

gne et dans les villes ou la popula-

tion n'est ps considérable, on peut

se procurer de l’étoffe des produc-

teurs de la région, et alors non seu-

lement nous gardons notre argent

au pays, mais le gardons dans no-

tre propre région et dans notre

propre ville. Et nous sommes assu-

iés que ce sont vraiment de nos

compatriotes qui bénéficient de nos

achats.

  

<

et celle

 

Savez-vous que .. .?

Il a cessé de souffrir

M. John Polz, de Meadow Lake,

Sask., Can, écrit: “Pendant quatre
mois j'ai souffert de maux d’esto-

mac causés par la constipation. De-

puis que j'ai comencé à prendre le

Novoro du Dr Pierre la douleur a

disparu et je me porte extrêmement

bien.” Le Novoro du Dr Pierre est

un précieux remède de famille. Il

est composé de plantes, de racines,

de graines et de feuilles d’une va-

«eur médicinale reconnue bonne. Il

a été employé avec beaucoup de suc-

cès pour combattre la constipation,

l’indigestion, les rhumes communs,

ia nervoisité, les maux de tête et

ses impuretés causées par une éli-

mination défectueuse. Ne le deman-

dez pas aux droguistes. Il peut seu-

lement être obtenu chez les agents

locaux autorisés. Pour renseigne-

ments écrire à Dr Peter Fahrney

& Sons Co, 2501 Washington Blvd,

Chicago, IIL

Livré exempt de douane au Ca-

nada.
 

Prenons donc immédiatement la

décision ferme d’exiger de l’étoffe

de chez nous lorsqu’il s'agira de

commander nos prochains manteaux

et paletôts.

Si vous ne connaissez pas de pro-

ducteurs d’étoffe du pays, adressez-

vous à la Ligue de l’Achat Chez

Nous, Ch. 805, 4 est, rue Notre-Da-

me, Mont:éal, qui s’empressera de

vous faire tenir une liste de nos

producteurs.

SAINT-ROCH des Aulnaies
Mlle Edith Lord, de Ste-Hélène

de Kam,, était, la semaine dernière,

de passage chez M. Jos. Lord et au-

tres parents.

—M. Jean-Léon Boucher, de St-

, Aubert, était, tout récemment, de

| passage chez des parents, dans no-

tre localité. -

—Mlles Clorinthe et Ida Marier,

de notre paroisse, nous ont quittés

pour aller passer quelques mois à

Montréal.
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LA TOUR MARTELLO

 

  
  

   
   

 

-..la Tour Martello de Québec est un point de
repére des ternps passés. .. que le gin de Kuyper,
avec sa réelle saveur de Hollande, est resté un aym-
bole de pureté et d’excellence et, depuis plus de cent¢ si

Ouveauxet commodisflacons PLATS

42.265
ae,190
+285°  

  

  

CotsSvielle
Saveur de
Hollande
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INE
VENTE AU CANADA DEPUIS PLUS DE 100 ANS

Distilléet embouteillé au Canada sous 1 ill i
< Distillateurs, Rotterdam HollanderMaisonfamibomideKUYPER& Soe
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| PROCURENT ECONOM'(\UEMENT LA MEILLEURE

i EAU DE TABLE ET DE REGIME

Alcaline — Lithinée — Pétillante — Digestive
SONT TRES EFFICACES CONTRE

Acide Urique, Rhumatisme, Goutte, Maladies du Foie,
de la Vessie, de 1a Peau. de l'Estornac et de l'Mftestin

Une boite de Lithines contient 12 paquets suffisants
nonr 12 grosses honteilles d’un litre.

Franco par poste 61 cents sur réception du prix.

En vente dans toutes les pharmacies

§ La CIE Canadienne des Agences Modernes. 6614 Delormier.

MONTREAL   
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Un thé pour tous les goûts
ç

DCE THB SOFi
QUEBEC REMPORTE LE CHAMPIONNAT CANADIEN
” AVEC SES POMMES DE TERRE A TORONTO

 

 

Magnifiques succès des équipes de jeunes juges.

 

Les jeunes cultivateurs de Québec viennent de fai-

ree grand honneur à notre province en remportant un

succès sans précédent à l’Exposition Royale de Toron-

to, comme exposants de pommes de terre et en partici-

‘panta plusieurs concours d’expertise organisés par le
Conseil Canadien des Jeunes Agriculteurs. À ces con-
cours prenaient part des jeunes cultivateurs de toutes

les provinces du Canada.

Dans la section des exposants de pommes de terre,

variété Montagne Verte, nog jeunes gens remportentles

‘six premiers prix, le championnat canadien allant à M.

Paul-Emile Leblanc, de Ste-Angèle de Prémont, comt?
+. oa be
So bo A 1gé.

i. section des exposants adultes, le champion-

, +7 zerné à l’exhibit de M. Jules Drolet, de St-

awaymondu, comté de Portneuf, M. Henri Savard, de No-

tre-Dame-du-Bon-Conseil, comté de Drummond, rem-

porte le troisième prix.

La province de Québec remporte donc un triomphe

éclatant et prouve une fois de plus que ses produits sont

de qualité supérieure.

Des équipes de jeunes juges prenant part aux dif-
férents concours d’expertise sur les pommes de terre,

‘bovins laitiers et de boucherie ainsi que sur les races

porcines se sont également distinguées.

-- L’équipe de Howick, comté de Châteauguay, formée
des jeunes A. Roy et A. Peddie, a conservé la deuxième
position au concours d’expertise sur les bovins laitiers ;

celle de Shawville, comté de Pontiac, formée des jeunes

L. et H. Hodgins, arrive deuxième également dans un
concours d’appréciation des races porcines ; l’équipe de

Labelle, formée des jeunes Maurice Brisson et Edmond

Miljour, se place quatrième dans l’appréciation des

pommesdeterre.

L’équipe de Bury, comté de Compton, prenant part
au concours d’appréciation de bétail de boucherie est

arrivée cinquième. Il faut tenir compte que nos délé-

gués en étaient à leurs premières armes dans ce domai-
ne particulier. ct Se

Voicile liste officielle des gagnants dans la section

des jeunes exposants de pommes de terre, variété Mon-

tagne Verte: CY 4e

1. — M. Paul-Emile Leblanc, Ste-Angèle de Pré-
t.

Ju, 2. — M. Emmanuel Carrière, L’Ascension, cté Mont

— M.Paul Parent, Pont-Rouge, cté Portneuf.
4 — M. Lucien Paradis, St-Raymond, cté Portneuf.

5. — M. Hervé Drolet, St-Raymond, cté Portneuf.
6. — M. Laurent Desjardins, L’Annonciation,

Labelle.
MM. J.-Chs Magnan, directeur des cercles, Adrien

Désautels, instructeur et M. Stéphane Boily, directeur

des clubs de Jeunes Eleveurs accompagnent les délé-

cois à Toronto.

cté
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“LE PEUPLE”, VENDREDI LE 27 NOVEMBRE 1936.

LA VIEJECOOPERATIVE

Les rapportsque nque nous avons pu-

bliés ici même, au sujet des réu-

nions de nos sociétés coopératives

locales, dont l’une a eu lieu à Jo-

liette, et l’autre à Sherbrooke, ont

suscité un grand intérêt au sein de

la classe agricole. Il nous est ve-

nu depuis quelques jours des de-

mandes de renseignements fort nom

breuses, et dans certains cas des

invitations pressantes d'aller prê-

ter main-forte à quelques cultiva-

teurs qui ont commencé, dans leur

paroisse à jeter les bases d’une so-

ciété coopérative.

Il est évident que nous ne pour-

rons pas aller partout, surtout à

cette époque de l’année ou les vo-

yages commencent à se faire un peu

plus difficilement que durant la

belle saison, mais tout de méme

nous nous sommes arrangés pour

que dans la plupart des cas, un

propagandiste de la  Coopérative

aille discuter sur place des avan-

tages d'une organisation coopéra-

tive.

Il y a des gens qui n’envisagent

qu’une seule branche de nos acti-

vités et qui voudraient limiter à

tel ou tel besoin particulier le

champ d'opérations de leur future

association. Je crois que c’est une

erreur; et bien qu’il soit fort à pro-

pos d’avoir une atcivité principale,

je crois qu’il est nécessaire dans

l’organisation d'une société, d’envi-

sager toutes les possibilités futu-

res. En effet, combien parmi les

sociétés qui ne devaient s’occuper

exclusivement que de la fabrication

du beurre ou du fromage, sont de-

venus des centres fort importants

pour l’expédition d’animaux vivants

à la Coopérative Canadienne du Bé

tail. D'autre part, des sociétés for-

mées exclusivement pour la produc

tion des grains de semence, font

aujourd'hui de l’aviculture et pos-

sèdent en même temps une beur-

rerie coopérative. Il est toujours

temps de limiter ses activités, ma.s

il vaut mieux laisser comprendre

aux membres que l’on veut faire

souscrire qu'avec le temps toutes

les productions agricoles trouveront

dans l'association un moyen d’at-

teindre facilement les grands mar-

chés,

Je remarquais dernièrement par

le ton de quelques lettres et quel-

ques visites qui nous ont été faites

ici, qu’il y avait chez certaines

personnes une arriére-pensée de

croire et de laisser croire au pu-

blic que la Coopérative Canadien-

ne du Bétail était une organisation

bien différente de la nôtre et sur-

tout qu’elle paraissait bien mieux

administrée. Nous sommes au cou-

rant de tous les motifs qui font a-

gir ceux qui voudraient voir la

Coopérative Fédérée se disséquer

ou abandonner quelques unes de ses

activités pour pouvoir ensuite plus

facilement l’abattre. Non! la Coopé

rative a différentes activités qui

peuvent paraître, à cause du nom

ou de la façon dont elles traitent

avec le public, être des choses à

part; mais il n’en est rien; et ceux

qui croient, comme c’est vrai d’ail-

leurs, que notre filiale la Coopéra-

tive Canadienne du Bétail, est bien

administrée, peuvent en prendre

leur parti et admettre tout de sui-

te que c’est à cause des directives

qui lui viennent de notre Conseil

d'Administration et des employés

loyaux et fidèles qui suivent, en tous

points, la marche progressive de la

Fédérée qu’elle obtient tant de suc-

cès. Nous avons assez à subri l’in-

fluence de certains “trusts” et de

cetaines personnes qui ,en hauts

lieux, favorisent son expansion au

dépens des cultivateurs et de notre

société, pour demander à nos gens

de ne pas se laisser prendre à de

telles sornettes.

Au lendemain des élections, il

fallait entendre un peu partout les

réflexions que l’on faisait au sujet

de la Coopérative Fédérée et de ses

activités qui devaient toutes être

réorganisées de fond en comble, se-

lon le gré et le désir de gens qui

n’ont de coopérateurs que le nom.

Des gens qui ne manquent pas

d'activité, se sont promenés dans

les campagnes en prédisant notre

disparition à brève échéance et ont

escompté un peu trop vite des ré-

sultats qu’ils étaient certains d’ob-

tenir. Cela ne nous a guère émus,

habitués que nous sommes d’enten-

dre sur notre compte une foule de

commentaires qui changent de for-

me et de ton, selon les évènements

qui les précèdent ou qui les sui-

vent. »

Nous avons continué notre tra-

va, nous le continuons aujourd’hui

et nous le continuerons demain, a-

vee le même esprit, sans s’occuper

de qui que ce soit, sauf du cultiva-

teur pour lequel nous essayons de

donner le meilleur de notre temps,

de nos connaissances et de nos ef-

forts.

L. P. Deslongchamps.

ANNONCEZ DANS “LE PEUPLE”
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AUX CULTIVATEURS

 

Lettre hebdomadaire de la Station

Expérimentale de Cap Rouge aux

cultivateurs. 4

LA PROTECTION DES
ARBUSTES D’ORNEMENTATION

Le bon jardinier songe, à la sai-

son prochaine. Plusieurs arbustes à

tiges frêles, tels que les spiréés,

les diervilles, les forsythies et les

jeunes hydrangées, lilas, caraganas

et autres ont besoin de protection

contre le fardeau trop lourd des

neiges fondantes. Une bonne mé-

toode de protection est d’attacher

les branches ensemble avec une bon-

ne corde, comme la corde à lieuse,

et de les fixer à un tuteur. Certains

ont l’habitude d’envelopper les ar-

bustes ainsi attachés dans des toi-

les de jute: ceci a pour effet de

protéger les branches contre les

vents desséchants qui provoquent,

même l’hiver, une trop grande éva-

poration; cependant, c’est une mé-

trode qui a le désavantage d’amas-

ser de la glace entre les branches

et qui ne devrait pas être nécessai-

re dans un endroit raisonnablement

protégé des vents.

Il faut également prendre soin de

la haie de cèdre ou des épinettes,

surtout des épinettes argentées d’u-

ne si haute valeur ornementale.

Une bordée de neige est toujours

suivie d’un soleil ardent qui, en

fondant la surface#supérieure de

la couche de neige, appesantit le

fardeau des branches au point de

les casser. Il faudra, dans ce cas,

secouer les branches avec précau-

tion et pelleter un pou de la neige

qui s’amasse ainsi au pied de l’ar-

bre ou de la haie. S’il s’est formé

des bancs de neige, il faudra pelle-

ter le long des arbres et de la haie,

de manière à ce que les tiges cen-

trales ne restent pas penchées et

que les branches inférieures ne ris-

quent pas d’être brisées.

Si on a la précaution d'étendre

la neige également ou de la faire

transporter au lieu de la mettre en

tas, la beauté de votre parterre ne

sera pas du tout changé: Les baies

rouges des épines-vinettes et des

pambinas, les fruits bleus des gé-

névriers, les grappes blanches des

symphorines (symphoricarpus), les

tiges rouges des cornouilliers, les

brindilles jaunes des forsythies,

l’écorce bronze des caraganas, les

trones argentés de bouleaux s’har-

monisent dans une gamme de cou-

leurs qui ressortent en relief sur la

blancheur éclatante de la neige.

Une visite de parterre de la Ferme

Expérimentale de Cap-Rouge vous

fera voir quelque chose de cette

beauté, et des moyens employés

pour éviter les dégâts que pour-

raient subir les arbustes et les

haies. ‘

Des oeufs sans coquilles

Depuis quelques semaines, nous

recevons bon nombre de lettres

dans lesquelles on lit: “Pourquoi

les poulettes pondent-elles des oeufs

sans coquilles ?” Les poulettes à qui

l’on soigne un mélange de moulée

à ponte et qui ont atteint leur

plein développement sont naturelle-

ment portées à la ponte. Que cel-

les-ci pondent quelques oeufs sans

coquilles, il n’y a pas lieu de s’a-

larmer, mais si la chose se conti-

nue, c’est dire qu’elles manquent de

matières calcaires pour former ces

 

   
Peu importe que ce solt un

léger malaise ou une grande
douleur, peu importe que ce

soit dû au mal de tête, à la
névralgie, aux périodes men-

suelles des femmes ou à une
orippe, les TABLETTES
ZUTOO apporteront le sou-

fagement dans 20 minutes et
vous laisseront bien portant.

Recommandées et employées

  

   

EN VENTE
PARTOUT

par des milliers comme le 25¢,
LA BOITEvrai remède à la douleur.

 

Lettre du Marché des
Pommes de Terre
2

Les prix payés aux producteurs

du Nouveau-Brunswick ont été sta

bilisés à $1.65 le baril à cause de

la température aux points d’expé-

dition et aussi à caus ede la résis-

tance des producteurs qui n’étaient

pas intéressés aux prix que l’on

payait la semaine dernière. Le

marché de Montréal était plus fer-

me au commencement de la semai-

ne. Les cottions étaient de .05c à

07% le sac de plus que pour la

semaine précédente, mais la tem-

pérature douce que nous avons Ac-

tuellement a ralenti la demande.

Les marchés des principaux cen-

tres américains sont fermes et il

y a une bonne demande,

Les rapports des expéditions de

pommes de terre des provinces Ma-

ritimes indiquent que l’on a expé-

dié 582 chars de plus cette année

qu’à pareille date l’an dernier. L’aug

mentation pour l’Etat du Maine

pour la même période est 2410

chars.

A QUEL POIDS
VENDRELE PORC?

Expédions des sujets de qualité et

de poids requis. — Ou l'addition

de 60 livres de chair rapporte du

100%.

QUEL SERA LE CONTINGENTE-

MENT DE NOS EXPORTATIONS

FUTURES?

Deux raisons d’ordre économique

nous engagent à intensifier l’éleva-

ge du porc, à bien préparer les su-

jets destinés au marché et à mul-

tiplier, le plus possible, nos expédi-

tions durant les quelques mois qui

vont suivre. D’abord, nous devons

faire en sorte de conserver le ter-

rain gagné depuis quelques années.

Puis, nous devons préparer l’avenir

d’un marché dont l'importance dé-

pendra de notre capacité a~lali-

menter en volume, qualité et conti-

nuité.

Québec a sensiblement accru sa

production porcine. Durant les neuf

premiers mois de l’année courante

nos éleveurs consignaient 153,000

sujets ou mieux, 4,000 unités de

plus que durant toute l’année 1935.

Le pourcentage de “sélect” et “ba-

con”, de 51% qu’il était l’année

dernière, a passé à 64.1% en sep-

tembre dernier. De plus, une maison

de salaison dont les succursales

sont disséminées par tout le Cana-

da affirme que, depuis six semai-

nes, ce sont ses succursales québé-

coises qui ont exporté le plus de

bacon en Angleterre. Les perspec-

tives ne sauraient être plus encou-

rageantes, pourvu que nous n’al-

lions pas provoquer l’avilissement

des prix en encombrant le marché

de porcs trop légers et mal finis.

Si, au strict point de vue écono-

mique, il n‘est pas payant d’engrais-

ser des sujets de 300 à 400 livres,

les cultivateurs doivent se garder

de tomber dans un autre excès en

multipliant les expéditions de pores

de 140 à 160 livres, quand on sait

que le poids normal d’un pore à

bacon doit osciller entre 180 et 230

livres, plutôt 200 livres.

Compte tenu de la cote actuelle

pour les qualités “sélect” et “ba-

con” compte également tenu des

primes aux cultivateurs participant

aux concours de production organi-

sés par le Ministère de l’Agricul-

ture de Québec, un porc classé ex-

portable, pesant 200 livres, peut

rapporter $17.00 et même plus ,tan-

dis qu’un porc de 140 livres ne rap-

porte que $9.80. Pour le fournisseur

de porcs légers, ceci représente u-

ne perte de $7.00, facilement évita-

ble, quand on sait que les 60 livres

de chair manquant pour porter ce

sujet à 200 livres, auraient pû être

produites au coût maximum de $3.50

et rapporter un bénéfice de 100%.

Il est opportun de retenir l’atten-

tion des cultivateurs sur ce fait

puisque: durant le mois de septem-

bre, sur 31,000 pores expédiés à

Montréal, 12% furent classés “lé-
gers”.

Rappelons d’autre part, dans l’in-

térêt des éleveurs, que les accords

commerciaux conclus lors de la

conférence économique impériale

d'Ottawa, en 1931, expireront en
 

coquilles.

Il est incontestable que si vous

ne soignez pas ou ne maintenez pas

dans un auget, une certaine quan-

tité, soit de mortier fin, de chaux

éteinte ou mièux encore, des écail-

les d’huîtres, que vos poules se-

ront aptes à pondre des oeufs sans

coquilles. Nous sommes certains,

que si vous voyez à ce que les tré-

mies mises à cette fin dans vos

poulaillers, soient toujours rem-

plies d’écailles d’huîtres, de charbon

de bois et de gravier, vos poules re-

tireront tout le profit possible des

grains que vous leur soignerez, et

auront suffisamment de matière

minérale pour fabriquer les coquil- les des oeufs qu’elles pondront.
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Moyen remarquable pour
aider à EVITER les rhumes
A la moindre irritation du nez, au moindre
reniflement, mettez du Vicks Va-tro-nol—
quelques gouttes seulement dans chaque
narine. Employé à temps, il aide à éviter
vomplétement bon nombre de rhumes.

 

 

VILLAGE des Aulnaies

 

M. Jos.-S. Fournier, de St-Jean-
Port-Joli, était de passage à St-
Roch, il y a quelques semaines.

Mme Eug. Bourdon, son jeune fils,

Milles Lucille Fournier et Léonie

Bélanger, tous de Montréal, accom-

pagnaient M. Fournier.

—Mlle Clara Lizotte, de Rober-

val, a passé quelques semaines à

St-Roch, chez des parents et amis.

—M. Conrad Giasson, étudiant

au Collège de Ste-Anne, est venu,

dernièrement, chez M. Jos. Létour-

neau.

—M. J.-H. Bouchard, de Ste-Luoi-

se, était en promenade, dans notre

paroisse, chez des amis.

—M. Camille Deschénes était dans

sa famille, dernièrement,

—M. et Mme Daniel Giasson, de

L’Anse-à-Gilles, M. et Mme M. Lau-

rendeau et Mme J.-A. Gagné, du

Cap St-Ignace, étaient en visite

chez M. et Mme Jos. Létourneau.

—M. et Mme H. Couture, de Char-

ny, étaient en visite chez M. Er-

nest Belzile, à la Toussaint.

—Mlle R.-AÀ. Lizotte est allée à

Québec, dernièrement.

—Mlle B. Lizotte est actuelle-

ment a St-Jean Port Joli.

—M. l’abbé A. Giasson, de l’Eco-

le d’Agriculture de Ste-Anne, était
en visite chez des parents, la se-

maine dernière.
—MM. Louis-A. Tremblay, Mi-

chel-Elz. Tremblay, Louis-Cyp. Pel-

letier, de Québec; M. Thomas Trem-

blay ,M. et Mme Elie Blanchet et

leurs enfants Yvonnette et Mauri-

ce; M. Arthur Tremblay, de Ste-

Anne de la Pocatière; M. et Mme

Jos. L'Etoile, Mme Edmond Picard,

de Ste-Louise, Mmes O. Lavoie et

Ant. Gagnon, Mlles Jeanne Choui-

nard et Lucette Gagnon, M. R. Ga-

gnon, tous de St-Jean Port Joli, é-

taient de passage à St-Roch, le 9

novembre à l’occasion du service

anniversaire de M. Jos. Tremblay.

 

DEPARTS

M. et Mme Alb. Verreault ainsi

que Mlle Rita Verreault, sont par-

tis pour passer l’hiver en Floride.

Mme Geo. Marier, Mme B. Ga-

mache et Mlle A.-M. Mariernous
ont quittés pour aller demeurer à

Québec.

NOS MALADES

Plusieurs malades de notre loca-

lité sont actuellement sous traite-

ment dans différents hôpitaux de

la ville. Citons: Mmes Arth. Ouellet,

E. Dubé, H. Gagnon et M. Ernest

Chamard, ainsi que M. Salustre

Pelletier qui est gravement malade

dans sa famille.

À tous nous souhaitons un parfait
rétablissement.

MARIAGE

Le 21 octobre, M. Chs Pelletier,

navigateur, épousait, à Rivière Ouel-

le, Mlle Antonia Beaulieu.

M. Alph.-Georges Pelletier servait
de témoin à son fils et M. Louis

Beaulieu accompagnait sa fille.-

Au retour de leur voyage de no-
ces à Montréal, les nouveaux époux

ont fixé leur résidence à la Riviè-

re Ouelle. >

Nos meilleurs voeux de bonheur.

CAP SAINT-IGNACE

Mme J.N. Guimond est de retour

d’un voyage de quelques jours à

Québec, l’invitée de Mme J.-Auré-
le Landry.

—Les 23 et 24 du courant, un bon

nombre d’hommes et jeunes gens se

sont rendus à la Maison Jésus Ou-

vrier, de Québec, pour y suivre une
retraite fermée, laquelle fut pré-
chée par le Kév. Père Lelièvre, ©.
M.I

  

ANNONCEZ
DANS

“LE PEUPLE”
 

février prochain. Lersque ces ac-

cords seront renouvelés, il est fort

probable que le contingentement de

nos exportations de bacon sur le

marché anglais sera établi en pre-

nant comme base le volume de nos

exportations durant l’année 1936.

Il y va de notre intérêt de forcer
les expéditions de porcs exportables
d'ici quelques mois, car il s’agit
pour nous de préparer l’avenir

d’un marché qu’il importe de con-
server et qu’il y a possibilité de
développer davantage.   Un magnifique cadeau est donné :

gratis avec chaque livre de

Thé ou Café

BRISTOL
Thé noir garanti Ceylan et Indien

Café garanti pur.

EN VENTE PARTOUT

Demandez-le à votre fournisseur   
 

» Et
\   

RENDEZ-VOUS A QUEBEC, SAMEDI, POURLA

GRANDE VENTE Sième ANNIVERSAIRE‘; ‘

— DE ——

POLLAC
Pour célébrer le Samedi correspondant‘ésactéméent,

avec le Samedi 28 Novembre 1931 de- l'Onverière

du grand MAGASIN, POLLACK a préparédesta

leurs inédites. Nous vous conseillons de vous.rendre

d’abord chez POLLACK et d'examiner les-valeurs;

vous réaliserez de grandes Economies.

eh

 

A. POLLACK LIMITEE
QUEBEC.
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NOTES LOCALES

 

Surveillez les vitrines de
la maison Geo. E. Fournier.

Vous y verrez des Réduc-
tions à l'avantage de votre
bourse.

Co -
M. l’abbé Frs Rancourt et M. Ro-

main de L'Italien, de Ste-Anne des

Monts, étaient chez M. Pierre Cor-

riveau, dernièrement.

—_——
Mme Arthur Lamarre, de Qué-

bec, est venue visiter sa fille, Mme

Nare. Proulx.

—

MM. Narc. Proulx et Eutrope

Méthot sont de retour d’un voyage

à Montréal.

—_o

AU COUVENT

LA SAINTE-CECILE

Les musiciennes et les chanteuses,

artistes en herbe, l’ont fêté de tout
coeur leur chère patronne.

Le meilleur compte-rendu ne vau-

drait peut-être pas leur joli pro-

gramme. Lisez celui-ci, et jugez:
 

 

 

Violon Spécial $4.50

Archet 75c |

Guitares $6. Mandolines $3.50

Accordéons “SAPIN”

de tous genres

BATTERIES pour RADIOS

Spécialité:

Choix considérable de mu-

sique “chiffrée” pou- guitare

“Hawaienne”. Feuilles déta-

chées et volumes.

Pour vos réparations de -u-

dios, phonographes, accordéons

et instruments de musique de
tout genre, adressez-vous....

chez:—

A. ST-CYR,
Marchand de Musigue

Gros et détail

18, rue Saint-Joseph,
Québec, P.Q.  
   

Concerto: Danse Norvégienne Grieg

Choeur: Joli Moulin Blanc Pesse

_ Idillio Lack

| Impromptu Wilm
Pizzicati Fourdrain

Sainte-Cécile

Mlles A. Thibault, M. Bernier et T.

Corriveau

Sonate No 12, ler mouv. Mozar:

Soir d’été Fourdrain

{ Choeur: Le cantique du pain Chizat

Gondola Henselt

Humoresque Fourdrain

Romance Faure

Concerto: Jouvencelle Landry

Solo: La Soixantaine Wach-

Mile B.-Y. Bernier

Toccata Paradisi

Cloches du soir S-Saens

Valse d'amour Moskowski

Choeur: L’Angelus Fourdrain

La Fileuse Raff

Etude, op. 25, No 7 Chopin

Le vent dans les ruines Ibert

Choeur: Hymne à la musique

Ce poème à la musique fut conti-

nué par M. le curé dans le joli mot

qu’il adressa aux jeunes élèves:

“La musique, dit-il en substance,

est très éducative. Elle est peut-ê-

tre le meilleur moyen de former

l'âme, le coeur. Elle affine le goût

et l’esprit, développe la mémoire.

La musique n’a pas un langage aus-

si expressif que la parole, mais,

par exemple elle est capaole d'éveil-

ler des sentiments que le langage

humai nne peut exprimer. La mu-

| sique embellit tout, elle excite l'en-

'thousiasme, elle entraîne. C’est ce

qui permit à un général des armées

Françaises de déclarer: “Avec dix

Paille hommes et La Marseillaise, je

| "HOMME DEMANDE
HOMME DEMANDE par grand

fabricant de nécessités pour la mai-

son pour compléter son personnel

de ventes. Doit étre travaillant et

capable de diriger commerce a do-

micile. Homme actif devrait gagner
$25. par semaine et augmenter ra-

pidement. Ecrivez aujourd’hui. RAW

"LEIGH, Dépt. ML-526-W-K.

27-1 fs.
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L’INDUSTRIE ET L’AGRICULTURE VIVENT
L’UNE DE L'AUTRE

UN PRODUIT DE CHEZ NOUS
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Etablie depuis 69 ans,

MONTMAGNY, Qué.

 

 
 

“LE PEUPLE”, VENDREDI LE 27 NOVEMBRE 1936.

ne crains pas cinquante mille Al-
lemands.”

Les invités à cetté séance: M.

le curé Lessard, M. l’abbé Lepage,

en repos à Montmagny, MM. les

abbés Alph. Guimont, aumônier à

PHospice Saint-Antoine, Québec, et

A. Bélanger, aumônier à l’Hospice

de Montmagny, M. le maire Richard

et un délégué du Collège des RR.

FF. du Sacré-Coeur.

—#

LA SAINTE-CATHERINE

Amis lecteurs, ayez patience, on

vous donnera la semaine prochaine

un compte-rendu détaillé de la soi-

rée d'amateurs organisée par l'A-

micale, et qui a eu lieu le 25 no-

vembre au soir, avec répétition au-

torisée le 26.

Aujourd’hui, on vous dit seule-

ment: “La soirée a été jolie et fort

goûtée des spectateurs.”

Au revoir.

—_——

L'écoulement du Stock
de la maison Geo. E. Four-
nier bat son plein. Hâtez-
vous si vous voulez écono-
miser.

En achetant vour $1.00

chez Geo. E. Fournier, vous
avec une valeur de $2.00.
À vous d'en profiter.

—_—
Etaient de passage à Québec, sa-

medi et dimanche: Mlles Cécile

Bernatchez, Rita et Colette Caron,

Patricia et Françoise Bernier, Geor-

vette Corriveau, Evangeline Robin,

Mme Numa Beaumont, Simonne

Beaumont, Mme Achille Gaudreau,

Mile Annette Gaudreau, Mme E

Mile Iréne Béchard.

—

AU PALAIS

Samedi dernier, le 21 novembre,

le Magistrat H. Fiset a siégé à

Montmagny, pour terminer l’enquê-

te préliminaire dans l’affaire d’A-

ar Fortin, M. Chs-Aug. Blanchet, Johnny Robin, Jules Coulombe,

 

 

 

"LES REINS
Seuls, les reins peuvent purifier le

sang et débarrasser le système des
impuretés toxiques qui engendrent
les douloureuses et graves affections,
comme le rhumatisme et le lumbago.
Les reins reviennent vite à leur
fonction normale grâce à l’usage du
traitement éprouvé par le temps que
sont les

Pilules du Dr Chase
Pour les Reins et le Foie

r —memeneun 

 

Faites des heureux de vos pou-

pons en leur achetant ces jolis ar-

ticles qu’il y & à la pouponnière

Mlle ERNESTINE COTE,

15, rue St-Thomas,

MONTMAGNY.

—_—

FETE INTIME

Célina, de la Congrégation de No-

tre-Dame, ainsi que M, et Mme Ar-

thur Laflamme.

—0-—

BAPTEMES

Le 19 novembre, a été baptisée

Marie-Claudette-Georgette, fille de

M. et Mme Diogène Labonté (née

Albertine Roy).

Parrain: M. Lionel Gamache, cou-

sin; marraine: Mlle Germaine La-

bonté, soeur de l’enfant.

-0-——

Le 23, l’épouse de M. Gérard Ga-

gné (née Judith Caron), une fille

qui a 1eçu au baptême les noms de

Marie-Ange-Emma-Louise.

Parrain et marraine: M. et Mme

Diogène Caron, oncle et tante de

l'enfant.

—_0—

Mile Juliette Tétu a passé le di-

manche à Québec, en visite chez sa

soeur, Mme Talma Lavergne.

_—_2

Mercredi, le 2 décembre, a 8.15 Dimanche, le 15 novembre, un

groupe de parents et amis se réu-

nissaient à la demeure de M. et

Mme Cléophas Boulet pour fêter

le 7lème anniversaire et le 59ème

anniversaire de naissance de M. et

Mme Boulet. Une adresse fut lue

par Jacqueline Normand et un joli

~adeau leur fut présenté. La soirée

fut très agréable. Il y eut chant,

musique, déclamations et parties de

de cartes jouées avec ent.ain et

animation. À minuit, un délicieux

réveillon fut servi, et c’est à une

heure assez avancée que tous se

| quittèrent en emportant un bon

 
| souvenir de cette charmante fête.

Etaient présents: MM. et Mmes

d- Cléophas Boulet, Arthur Coulombe,

Ma-

rius Normand, Lucien Boulet, Roger

Minville, M. Albert Boulet, Mile Y-

vonne Fournier, M. Marius Nor-

| mand, Mlles Marie-Ange, Thérese,

Jeanne-Aimée, Juliette, Jean-Paul,

Jacqueline, Louisette, Jean-Claude

Gilles et Robert Normand, Gabriel

et Jean-GuyCoulombe, Yolande
lexandre Nicolas, accusé de “man- Boulet.

slaughter”, à la suite de la mort

de Thomas Turgeon, du Lac Fron-: T9 .

tière. Les deux derniers témoins! Valeurs exceptionnelle-
ont été entendus. L'accusé a ensuite ment merveilleuses en fait

subi son examen volontaire, et le Tr
Magistrat l’a condamné à subir son de Manteaux d'Hiver.
procès au prochain terme des as-! Belles fourrures — Splen

| dides Etoffes, depuis $7.98sises criminelles.

L i t « .
e cautionnemen (a $35.00 — A la maison

a été fixéà
| $5,000. Comme l’accusé n’a pu four-

nir le cautionnement exigé, il res-

tera en prison en attendant son pro-

cès.

0j

AVIS

L'assemblée annuelle de 1Asso-

ciation Sportive de Montmagny, se-

ra tenue mardi soir, le ler décem-

bre, a 7.45 hres, en la salle des Che-

valiers de Colomb.

Tous les intéressés dans le sport

du patin et dans le jeu de gouret

sont priés d’y assister.

—_—

Mlles Cécile Bernatchez et Fran-

çoise Paquet sont allées à Québec,

dimanche, visiter des parents et a-

mis.
 

HOMMES

Hommes ambitieux et qui désirent

une position stable et bien rémuné-

rée trouveront l'occasion qu’ils re-

cherchent en faisant application

immédiatement.  Profits de $25.00

à $35.00 par semaine en commen-

çant. Travail facile — Ecrivez à la

COMPAGNIE J. R. WATKINS,

2177 Masson, Montréal, Qué.

C-210

20-4 fs

 

GEO. E. FOURNIER,
Rue de la Gare,
Montmag:y.
abee

Mme Jos.-C. Lislois est allée pas-

ser quelque temps a Saint-Louis de

Courville, l’invitée de sa fille, Mme

Gérard Fiset.

—

M. Adelard Leclerc s’est rendu à

Saint-Jean Port Joli, mercredi, as-

sister aux funérailles de sa mère,

Mme Vve Evariste Leclerc.

—o—
PORTEZ UN

NATURE'S RIVAL

J'invite les dames a venir voir I:

nouveau vêtement de fond: “LE

GANT”. Cette nouvelle création pré-

sentée par NATURE'S RIVAL vous

donnera un chic particulier. Prix

modéré.

Mile ERNESTINE COTE,

15, rue St-Thomas,

MONTMAGNY.

—_——

Mme Edmond Laflamme et Mlle
Noella Laflamme sont de retour

d’une promenade à Montréal, ou 
elles ont visité la Rév Soeur Ste-

 arenLÉ00ES

14 J.N.O. Si VOUS AVEZ DES
CONSTRUCTIONS NOUVELLES

ou des réparations importantes à faire cette année.

Venez nous voir ou écrivez-nous pour avoir nos

prix de Matériaux de Constructions, Bois préparé

de toutes sortes, bois de planchers et à lambris.

l’linthes, moulûres, planche isolante Donnacona.

bardeaux de cèdre, Lambris imitation de briques

ou de pierre, en matériel de 5-8 de pouce d'épais-

seur. Ce matériel se pose embouveté comme le bois.

LA MANUFACTURE DE CERCUEILS

et DE SPECIALITES, Ltée,

MONTMAGNY.
TEL. St.

————

hres p.m., le professeur Antoni, le
plus étonnant de tous les magiciens,

donnera en la salle des Chevaliers

de Colomb, un merveilleux specta-

1 cle de magie et d’illusions. Cette soi-

rée, qui est au profit des terrains

i de jeux du Collège, est sous le dis-

tingué patronage de M. le curé À-

Lessard et de Son Honneur le Mai-

re P. Richard.

Les billets, aux prix de 0.25 et

de 0.35 sont en vente au Collège

des Rév. Frères du Sacré-Coeur.

—{—

ECHO DU EUCHRE-BRIDGE

DU 12 NOVEMBRE

Les organisateurs de cette par-

tie de cartes prient notre » journal

de porter à la connaissance des

possesseurs de billets de rafle sur

le fer à repasser électrique, don de

la Quebec Power, et sur la table à

cartes gracieusement offerte par la

Manufacture de Meubles, que le

premier article a été gagné par M.

Narcisse Morin, et que M. Abraham

Guay a rempo:té le second.

——_

L'endroit tout désigné pour faire

votre choix de laine est sans con-

tredit chez:...

Mlle ERNESTINE COTE,

15, rue St-Thomas,

MONTMAGNY.

—_——

M. et Mme Joseph Dumas, de

Saint-Pamphile, étiaent, lundi, de

passage en notre ville, en visite

chez des parents.

TRIDUUM FRANCISCAIN

DU 22 AU 25 NOVEMBRE

Le R. P. Octave, O. P. M,, du

couvent de Québec, a passé quelques

jours à Montmagny. Son but prin-

cipal était la visite des deux fra-

ternités du Tiers O:dre, établies en

la paroisse. Les prédications ont été

suivies avec piété, non seulement

par les Tertiaires mais aussi par

un grand nombre de fidèles.

La clôture de ces exercices a eu

lieu mercredi soir. Elle fut mar-

quée par la cérémonie de vêture de

63 nouveaux membres et la profes-

sion de 23 novices.
Le terme d’office des membres

des Discrétoires étant expiré, il

fut procédé aux élections. Les élus

du scrutin ont été:

pods lp fraternité Saint-Feecal

Baylon:
Supérieur: M. Emile Deladuran-

taye.

Asst.-Supérieur: M. Eutrope Mé-

thot.

Maître des Novices:

Blais.
Séc.-Trés.: M. Philippe Roy.

Infirmiers: MM. Rosaire Chabot

et Alex. Béchard.

Po:tier: M. André Auclair.

Discrets: MM. Louis Blanchet,

Philippe Giasson, Irenée Poirier,

Louis Poirier, Henri Gaudreau,

(Bras), Joseph Paré, et Ernest

Proulx.
Frate:nité Ste-Rose de Viterne:

Supérieure: Mme Chs. A. Paquet.

Asste-Supérieure: Mme Candide

Corriveau.

M. Albert

vier Dionne . i

Séc.-Trésorière: Mlle Thérèse Nor

mand.

Infirmières: Mlles Simonne Poi-

rier et Marguerite Vézina.

Portière: Mlle Angéline Béchard.

Disciètes: Mme Alex. Fournier

(village), Mme Rosaire Chabot,

Mme Henri Coulombe (Rocher Noir)

Mme Albert Corriveau, Mme Ire-

née Poirier,s Mlles Aline Proulx et

Annette Gaudreau.

ANNONCEZ
DANS

“LE PEUPLE”
PAPIER POUR

CLAVIGRAPHES

Panier à clavigraphes. papier car-
hone de tontes snrtes et rubans nour

clavigranhes: Oliver. Empire. Un-
derwaad. Remington.

S'adresser au Bureau de
journal.

notre
j.n.o 

BEURRE ET FROMAGE
 

PRIX DE REMISE DE LA
COOPERATIVE FEDEREE
 

Semaine finissant le 21 nov. 1936.

BEURRE FRAIS

 

No 1 pasteurisé .. .. .. .. 24%c

No 1 non pasteurisé .. .. . 24%c

No 2 .. 23%c

FROMAGE

BLANC
No 1 .. 125€

No 2 115€

COLORE

No 1 .. 12%€

No 2 .. 113%e¢

TRES IMPORTANT

Aucune commission ou frais d’em-

magasinage à déduire de nos rrix

de remise de beur.e et de f* .na-

ge.

PORCS ABATTUS

No 1 10%c la lb

No 2 9%c la lb

No 3 8%clalk

VEAUX ABATTUS

engraissés au lait

Bon .. 12c la Ib

Moyen .. 10e la Ib

Commun .. 8e la Ib

MARCHE LOCAL

Beurre de beurrerie: détail,

Au comptoir de la beurrerie,

 

28c

  

Le Deuxieme Congres . . .

 
 

‘LES MARCHES-

 

26c 27c 28c

25

selon la quantité:

Beurre de ferme:

Oeufs frais, À 1 gros 50e

Oeufs frais, A gros 45¢

Oeufs frais, A moyens 40c

Oeufs frais de poulettes 35c

Poulets du printemps,

6 lbs, choix extra: 25c à 28c

5 à 6 lbs, 22e
Poules No 1, 20c

Foules No 2 18e

Patates, le minot: TOC

LE MARCHE AUX OEUFS FRAIS

DE QUEBEC EST TRANQUILLE

- Québec, 20 novembre. — Le mar-

ché aux oeufs frais ici est tran-

quille en raison des hauts prix qui

règnent. La produetion locale est

toujours légère, sauf en ce qui con-

cerne les oeufs de poulettes qui sont

plus abondants. La demande d'oeufs

de la Catégorie B est toujours bon

ne et deux wagons ont été reçus de

Pextérieur pendant la semaine. Les

commergants cotent les prix sui-

vants aux producteurs et aux ex-

péditeurs de campagne: Catégorie

A Gros 43-45, Moyens 40-43, Pou-

lettes 32-35, Catégorie B 24-25, Ca-

tégorie C 21-22.

Les arrivages de volailles habil-

lées ont été passables et la qualité

s'améliore. Les ventes sont légères;

la majorité des arrivages sont em-

ballés et mis à geler. Les prix pa-

yés ont enrégistré une baisse et

sont les suivants: poulets Nourris

au lait A 6 livres et plus 19, 5-6 li-

vres 18, Nourris au lait B 6 livres

et plus 17, 5-6 livres 16, Sélection-

nés À 6 livres et plus 17-18, 5-6 li-

vres 16-17, Sélectionnés B 6 livres

et plus 15-16, 5-6 livres 14-15. Les

arrivages de volailles sont trés lé-

gers. :

 

aSE

 

(suite de la page 1)

fautes contre nationalité, si nous ne nous sommes pas

laissés entamer. Nous pourrons nous demander si no-

tre survie est absolument garantie. Et au cas ou nous

aurions des manquements à nous reprocher, des réso-

lutions devront se prendre. Des conventions se font

pour élaborer un programme politique ,pourquoi n’en

aurions-nous pas un pour dresser un programme de sur-

vie. C'est là une des raisons du Congrès de la Langue

Maitresse des Novices: Mme Xa- |

exposées, dans un prochain

—enarmrtemenes mdrt

 

—

$89.50

a
appareils "a

fréquence.

VALEUR]

Un nouveau radio

Globe Trotter RCA Victor

Voici ‘un appareil renommé pour sa réception .

mondivle. C'est le nouveau modèle “Globe Trotter” ‘
SK-2 RCA Victor qui vous offre la plus étonnante
valeur jamais encore obtenue dans le domaine des.

ondes régulières et à ondes courtes”.

L-L-A NOR

française de 1937, il y en a encore d’autres, qui seront

article.

Gérard Lacourcière, avocat.

“L’Echo de Frontenac” Mégantic.

 
Quelle valeur!

[4

0

Tout récemment réalisé par les fameux laboratoires

RCA, il contient de nombreux perleciionnements

comprenant le nouveau filtre d'air, l'oséillateur à

noyeau magnétite, et ls régulateur de son à haute

Cet appareil donne une brillante réception dans tu

splendide cabinet repoli à la main, et: QUELLE

MAND
  “Si c'est un 'Clobe Trotter c'est un RCA Victor”


